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MERCI
/ Nos lecleurs sacent que le Petit
Havre a élé particulièrement heurcux
de prêter son concours a deux ceuvres
qui ont élé Jondées l'ane par Madame
Jules Siegfried, ily a trois semaines,
et I' autre an mois plus lot par Mesda¬
mes Benoist et Morgand. Nous som¬
mes sürs d'etre les interprctes de ces
dévouèes fondatrices en adressant au-
jourd'hui un merci bien scnti aux
sonscri pleur s de ces deux ceuvres qui
ont dé ja recu l'une et I' autre des dons
'dont le. (otal, trés rondelet, jait kon-
neur d la genèrosiié de nos corici-
'toycns.
i La plus ancienne des souscriptions,
celle du Comité « Pour nos Soldats »
atteint aujourd' hui le beau cliijffre de
5o,ooo Jrancs qui mérite d'être ins-
'crit dans les annates de noire jour¬
nal ; Vaatte souscription, celle du
fionseil national des Fernmes « Pour
les Réfugiés » marche rapidement sur
les traces de son ainée, si noas osoas
dire, et atteint dé ja le chiffre respec¬
table de 10,000 'francs, et, cela bien
que de nombreuses collectes pour les
réfugiés aient été jailes précédent-
ment.
Le Comité municipal qui dislribae j
les secours est particulièrement hen - j
reux de pouvoir bênèficier de ces res- ;
Sources cur ii fait face a one Idche j
êcrasanic, êerasante comme la mine re 5
dc ceiix qui out rccoars
Ni tune ni Vautre de.
que nous aeons a catar n
rêter en si beau chenen c
convaincus qu'avec Vive
zcle de nos concitoyen
tlira pas pour rêchautjt
?oldats d la gn

eax cetwres
>nulent s'ar-
10us sommes
qui vient le
ie se refroi-
i la fois nos
les réjugiés

amis dans leur dénuement.
Gaspar-Jordan.

1,1guerre aura fait nn tort incalculable a
I'Atlernagne dans les pays memos oil et'e
avail le tskis d'actiou ; partienlièrement aux
Etas-Uiiis. Le doromag-s econom que, si
Énorme soit-il, ne sera rien au prés du doro-
mage moral. Ce dommage ne se voit pas
paree que beaucoup d'amis re i'Allem gne
ge t.ds nt encore ; iis la men agent, m»is ils
la j'lgeut. Lrs Aimricai is out du sang an¬
glais, ir land ós, écossais, frmpais, hoi an-
tl iis, seandinave, m <isaussi du sa g al ie¬
mand dans las veioes ; ils ne peuvent con-
damner I'Aifamayne s »ns condamner, p >ur
una p irt, ieurs origines, ieur enseignement,
leur population la pa s luborieuse. lis y re¬
gards! l d me Adeux fois, m.iis ieur temoi-
gn.'ge sera d'autant plus dérisif.
Yoici une protes'affon a enregistrer, celle
de 1ancien president de l'universite de Stan¬
ford, en Ca if rnie.
Le docieur David Starr Jordan n'était pas
suspect de pariialité pour la F. ance. Ce se¬
ra'-, plu tót Ie contrare. Nou seufameni il at-
tr buait, rrcemraent encore, la respoosibi'ité
generale da la guerre Atomes les grand-s
puissances militaires, mais il y a quelqi es
années, dans son livra retentissant, la .Wes¬
son humaine, reprochant aux gnerres de Na¬
poleon l»r d'avoir atlaibli notre popufaiion
en y opérant one séiecion a rebours, il f ,i-
sait de la F auce actuede on tab eau ié ère.
Voici ponrtant ce qu'ilaécrb A ses corres¬
pond mts de l'Ancien et du N niveau Man ie
par one letfre publiqne ; c<r je ne peux, en
pareille naalière, retenir que d s téraoigna-
ges publics. Dins una leitre du 28 octobre,
f'avais résumé de naémoire une impress, on
du pré idem Butler, I, quelle était d'nheurs
la coofirma-ion de son di-conrs au 23 se >-
tembre ; crtte tois encore je traduis inié-
graiement. Mais auparavant je demanderai
ce que vont penser de ce texie catfgorio^e
les nombreux amis que Ie président J -
dan cornpie en Alleoiagne, ceux d'enlre
eux notimiTient qui, sur la foi des Jécla-
rations cfficiell s, out approuve 011 excusé,
sans en rien counaitre, les crimes dt-. le^ r
eouveruem nt. Quel reveil pour eux, car
lis ont véeu trois mois daoa le mensonae et
its vor t apprendre, m Igré tout, la verite !
L'Aliemague a été tei/ement trompée qu'un
mois encore après la d claratiou de guerre
eiie fé croyait l'arbitre du monde, et ce qui
est plus grave, chacun y envis ig ait si d>
minauon proihaine comme la seule issue
poisibie de Ia crise. Je re ève dans une revue
aut'.ichienne, connue par son libéralisme
exceptionnel et pac tique, cette deel irat on
6tupéfiante:« La guerre peut amener I'uuion
de I'E irope, si elle airive a tormer une k 'gé-
monie pu ssante I El e p ut devenir le 1868 de
I'E. irope t. . .» C-la s-rait sans doute un
grand bierifait, si touiefois, éciit courageu^e-
ïnent l'auienr de I'anicie, « si touiefois I'AI-
lemagne ne pose p is des conditions trop hu-
m'liantes ; car les journaux sont remplis des
acta de sauvngcrie des Delgs ». L"s mêmes
accusations s'adressent aux Franqiis: « Les
Allemands et ies Autrichicns rcvenant de
Fiance et de Bjigique nous lont des réciis
éponvantabbs quant aux mauvais traite-
ments dont ils ont été victimes 111.. . D"jé
en temps normal la poonlace de Be giqoe et
tie France est insupportable. J -trémis en¬
core en songeact è ces dimsnches passés é
Bruxelles oil le people débande etail ie mai-
tre dts rues, et je me reprêsente é quels
excès il a dü so porter ét int poussé par la
liaiae et la colère. Ah 1 le doux peuple 1»
Te! eit !e jugeraent d'nn AMemind conan,
'entre des millions d'Allemands, par son
babitnel effort dimpartiaiite. Mesuroos
il'après cet exemple tVtïd produit sur la
masse par le contmuei mensonge gooverne-
jiuental. Ge systèine aura pn dur r trois
mois. G'eat b'eaucoup ; il ne pent s'imposer
indéflniment; le gouvernement allemand va
ee trouver pris, devant l'opioion allemande,
en fl .grunt détit d'imposture. Cela est inevi¬
table. Les Allemands recoivent, comme
'«ons, leur courrier d'Amériq ie, de S li-se,
ties pays neutras ; il faudia bien qu'ils liois-
<«fftgarts (iücouvrirle meprisdont ieur
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gouvernement est parfont l'objet. Voici Ies
principale: déci-r .tions dn president D.Starr
Jordan, declarations écrites, notez bieu,
nvant !e bombardement de la cathedraie de
Reims.
« Beaucoup de mal et psu de bien, dit-il,
dan3 cette guerre. Mais il y a des dogrr s
dans la ma!, et il strive que Ie mal, par
coraparaiion, devient presque le bian...
Voila tout l'emei riemen t de cette guerre.
II y avait fort a dire, an début, sur I'oe ivre
gén, rale de ia dip'omaQe, mais l'invasioa
dels Beigique a cbaoga ia face des choses.
Gomcae é la iumière siibite d'un éclair sont
apparns la «érite, le droit sscré: cl'un rö é
I • regime de la terreur, de i'auire Ie règue
de la loi. L'Aliemagn.R s'est placée sous la
domination da militarisme ; elle s'est decou-
verte, il y a un an, lors de 1*.,ft'ure de S t-
verne... Elle a fut un chiffon do pup er aes
accords Ies plus soicnneis entre les hommes
et eatre les peup es. La violation tie ia Bel-
gi me a fait un chiffon de papier du oarene-
mia du droit intern stianal: le placement d is
mines flotuntes sur ia grande route da
commerce a fait un chiff m de pq.i r das
droffs des E ats neutres ; fa tortu-e do pe »-
p e beige a fait un ciiiil' >n tie papier des
droits des not -combittaiits...
» Uue guerre peut être honorab'e. Dans
une guerre honorab'e les armies combment
les armées : el les n ttaqueat pas les simples
citoyens. Si les armé s oe se rarde >t coupa*
blus d'aucuoe pro ''-c stioo, eil?'s n'ont è en
re louter ancu oe. I e s c de Mtimes, dAer-
Si'hot, de Dinant n'e t pas un acta de g i<rre
ii.-moral) e. La destruction da Louvaio, l'his-
lO'iq ie Louvaio, Ie centre v 11-re depuis
ciuq cents ans de S'érudnion catboiique, li¬
tre è une sol iaterque ivre, a été on acte de
go rre déshoaorant. C'est une tache que les
v,ïjné 's ne ptiurroot fff"eer d-s annalesalie-
Biiiiid'S. « üu exempte nécessaire 1» disent
ei jpologines du crime. Le doc d'Albe a
öLü.riéj idis ie rnème exempte nécessaire au
raême peuple. Pendant des siècle* ces mots
« Ie saug espiignoi » ont trappé d'èpo i«a t ;
lecoeur des hommes jusqu'en Néerlande.
Pennant des sièeles a venir ie niot « Prus-
sien » prendra sa place détes'é1.
» Geit-s les braves gens ea A leraagne ne
h>üient pas les universi és. mais ils so*«tira-
puis ants eotre !cs m iins a'nn mo"st e
qu'ils ont crée. L'-ff-ire deSaverne a montré
il y a no an, leur compléte soumission. I s
out earaé toutes les vei tus saut l'araour de
la lib'Tté. La main de for le leur a pris.
» L'Alleiuagne d'aujourd'hui <s. un ana¬
chronisme. Son id al scientifique e*t du
vinvtième siècle ; son idéd politique est du
seizième. Ses gnqvernants 0 t fait d'elie la
plus supcib ' machine a combattre dsns un
monde lasse da combittre Pour des vaio-
queurs cuirassés d'armures, la monda mo¬
derne a a plus dd place; il ne les alorera
plus, il no ieur ob'óra p'ns ; il ne respectera
plus cenx qui los adoreroat et les suivro t ;
ii ne trouve plus d'hommes qui soierit assez
bons pour gouveraer ies autrss hommes
cotiire leur volooté.
» Uue grande nation quo son propre peu¬
ple ne controle pas est une n itioo s ias g ki-
vernement ; elle est one êoam snr la uu r
internationale. Elle est uu d 'Oger pour s-s
vTisi.i*. "n danger plus grand encore poor
ella-même. 1»
Telles sont les declarations do président
D. S. Jordan, coofi mint celles Je tam d'an
ir.-s amis de l'Allemagne. Si les intellectuels
allemands, tro.npés par ieur gonvern' ment,
et avrc eux ies commeicanis, les ouvriers
Ie penpl-» aliemand ne commencent pas è
reconnaitre leur erreur, c'est -i dêsa'spérer
de ies éciairer. Mais iaissons l'aire le temps,
q, ii travailie pour nous. I iis-o >sfaire la ré-
si tauce inlassable de la France et de ses al¬
lies ie voile qui convre encore leurs yeux se
uéchirera tout d'uri coup.

D'Esïouunellbs de Constant

UPRISEDED1X9LDE
Lps Allemands avaient denx points &cboi-
sir pour mar mer la reprise d-' 'eor oft n-
sive dans le Nord ; i'attaqae de N.eupori ou
celle de Dixmude.
C'est Dixmude qu'ils ont cboisi comme ob-
jfctit de leur principale att que.
Le Ternes no is apporte ce détails snr Ia
prise de la vide par les troupes ademandes :
L'enmmi avail concentre ses troupes en¬
tre Dixmude et Toourout. Dans fa m itinêe.
I' s batteries aliemandus ouvrir-nt la feu sur
les positions francjai-es et le muntinrent
vio ent pendant la plus grande partie de la
joornée.
Gene canonnade fut Ie pré'ode d'une fn-
r ei se attaque de ia baniieue de Dixmu e
par l'infanterie allemaucie. L'enuemi fii uu
rffort considerable, et, dans la soiree, les
a lies furent contrsints de se reti'er. lis quit-
:èrent la vide, detruisant ies deux ponts
dans ieur retraite.
Les Adem mds, de cette fa<?on,furent mal-
tres des têies de pont. Le lendemaiu malin,
ü'importants reuforts furent amenés des
deux cötes et le combat conttnua dans la
vi'hetdar.s ses environs.
Au cours do l'anrès-midi, les forens alle-
rriandes réussirent a penètrer uans Dixmude
et uue tutte desesperée eut beu aans ies
rues.
La prise de Dixmnde, on line pari ie de
Celle-ci, n'cffre qu'un avantage tres ri latif
pour les A l mands. La ville est prasqua en-
tièremeEt eutourée d'eaa.

—1^»

Lord Roberts en France
Lord Roberts vient en France eü Rattend
une spit ndide et cbaleureuse bier, venue des
troupes briianniques en Beiaique et en
France. Sa visile, uit le Daily Mail. ne peut
qu» leur inspirer d»s act- s d heroï-me.
Rappelons que Lord Riberts a pariicipé ff
la dernière gcerre de l'Afriqne du Sol com¬
me commandant en chef das f r- es
Lord Roberis est aujourd'bui aga de 82ans.

Le «Goebeii»endonimagé
Uu télégramme de Constantinople dit que
pendant le bombardement des Dardanelles
p ir la fi me angio-fracpaise, le croissur alie-
maud Gaben a eto téri' ustment aueiht au-
dessous de sa ligne de flottaison.

LA GUERRE
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COMMUNIQUÉSOFFICIELS
Paris. 14 norembre. 17 heurrs.

L 'attaque allemande contre la gran¬
de tête du pont de Nieuport éehoua.
Divers, s tentatives d' offensive enne|r
mis, dans la région a l'Est et au SuéK
Est d'Ypres, furent arrêtées. Dans les
environs de Bixschoote, nous avons
progressé d'un idiomètre vers l'Est.
Dans les régtons de Lassigny et de
l'Aisne, jusqu'a Berry-au Bac, les
Allemands attaquèrent sans succès.
En Argonne, la lutte a recommence
plus viva. L'ennemi essaya vainement
da reprendre le Four de Paris et
Saint-Hubert.
Entre le canal de La Bassée et
Arras, nous avons realise quelques
progrès de détail.
Autour de Verdun, également. plu-
sieurs offensives partielles de i'enne-
mi furent, arrêtées par notre artillerie
avant que e mouvement en avant de
l'infanterie ait pu se déclencher.
En Woëvre, en Lorraine, oü le
mauvais temps sévic, rien a signaler.

Paris, 23 heures.
De la mer du Nord a Lille, la jour-
née a été bonne.
Deux attaques de l'ennemi, une au
Nord-Estde Zonnebeke, una autre au
8ud d'Ypres, ont. été repoussées ; la
dernière avec da grosses pertes pour
les Allemands.
Entre le canal de La Bassée et Arras
etdans la région de Lihon», l'ennemi a
fait deux tentatives sans résultat.
Kien d'autre a signaler.

Voiren2?pagenotrefeuilleton
PETITE MAIN

OfficialUeporfcof the
FrenchGovernment

Nov. 14lh 5 p. m.

In Belgium, the foe's attack against the
bridge of Nieuport failed. Several attempts
of the enemy to take the offensive in
the region East and South of Ypres have

RBGSFTION
Paris, f 's Dovcmbre.

M. Vivian! a re<ju ies sénateurs de fa Seine
et inverses persounabiét.

■ i i i .i—

M. Briand h Paris
Bordeaux,14 novembre.

M. Briand a quitté Bordeaux dans la soiiéa
alfant a Paris pour trots ou quatre jours.

OFFICIERS DE RÉSERVE
B. rdeaux, li novembre.

Les lieutenants et sou.'-'fati tenants do ré-
ee vi>, anciens elèves officiers, et qui out
S«rvi eftic cement/1 arris Iks armées pendant
deux mois, pcurrort, snr ieur d--mande et
sur la proposition de leur s chefs, ê re ad mis
avec Ieur grade d ns l'armée active, sans
condnion u age, de stage et d'exaraen. Us
prendront ia suite des officiers du même
age, .

TrorhéespourlesArglais
Paris, 11 novembre.

Le général Joffro a envoyé an genéral
French ueux urapeaux^allemardx qni ont été
découverts ces jo irs derniers dans les traa-
chees abandonnées par les Allemands et si-
tuees dans la z ne oh fas Anglais av .ient
combattu pendant la batair e de la Mams.

Le Prince de Saxe malade
Copenli gue. ii Dovi-mbre.

Le pGnce hérilier de Saxe. sonffrant de
rhumatisines au genou, a dit quitter ie tbéa-
tre -e ia guerre pour aiier faire una cure
a Wiesbaden.

LAGARDEPRUSSIENHE
itEiJFOÏJi-KE
Londres, !4 novembre (officie!).

La g'.rda prnisieine, é la suite d'une v o-
fanie attsqiie, était pagvenne a pet eer fas
lignes angiaiscs, mais eib a -été vin'emment
rcfouióe a' ec des pertes conddémbles.
Les pertes angiaises ont éto egalement sé-
rietises.
La conduite des tronpes britanmques, au
cours de cette affaire, a été adimrab e.

Söns-Iarisiailemandcoalé
Dunkerque, li novembre.

Ua torpLHeur francais est rentré a Dun¬
kerque iégèrement endommagé. Soa equi¬
page rapporle qu'il coula un sous-m^rin ai-
Iemand au large de W stendo.
Le navire ennemi avait essayé de torptller
le bêtiment francais, mais le capitaine de
celui-ci put signa'er k temps le périscope aa
gons-marin ailemand et faire execuier la ma-
bcauvre<*""1ameualapenedecedernier.

bpen checked. In the neighbourhood o
Bixschoote, we have advanced one kilome¬
ter towards the East.
Between the canal of La Bassée and
Arras, we have obtained some progress of
detail.
In the region of Lassigny and the Aisnc,
as for as Berry-au- Bac. the attacks of the
enemy remained without success.
In the Argonne, the fight started more
violent ; the foe tried in vain to reoccupy
LeFour de Paris and St Hubert.
Around Verdun, also, several partial
offensive attempts of the foe were stopped
by our artillery before the advancing mo¬
vement of its infantry could by made.
In Woevre, Lorraine, where bad weather
prevails, nothing to mention.

Ons'aDonneegalamant.SANSriAIS, dans tons les Bureauxits Posts de Pram»

COMMUNIQUERUSSE
Petrograd, 14 novembre.

En Prusse Orients ie, les Busses conti-
nuent a progresser. lis ont pris cinq obu-
siers allemands et ont force l'ennemi a re-
culer de R'ypin.
Entre la Vistule et Warta on signale des
engagements dans les positions avancées.
Dans la direciion de Gracovie, les Russes
on! passé la rivière Schreniava et out occu-
pé Tarnow en Galicie.

COMMUNIQUÉ ALLEMAND

(Yuiis ne publitns Its comma iqués allemands
q 'd litre dooament nre et. s -us toutes réserves —
n sle.ete.urs Us l ed isserant d'eux mêm-s a t'aide
d.s communiqués auilieutiqu.es qui p<ècidmt.

Berlin, 12novembre.
L'ennemi a avancé de Nieuport jusqu'a
Lomha rtz>(fa, mais fut amené a reti averser
I'Yser par nos troupes. La rive droits da
i fser jusqu'a la mer est maintenant déga-
gee de troupes ennemies.
Notre attaque sur le canal de I'Yser, au
Sod tie Dixmnde, est -n progrès.
Dans ia region a ''E t ü'Yprt-s, nos troupes
ont avanca et capture 700 -o'dats francais,
quatre canons et quatre mitraii euses.
Les ati q ics de l'ennemi a i'O test de la
torêt de l'Aigonne et d^ns ia forèt ont été
repoussées.
Sur ie theatre oriental de la guerre, notre
cavalerie operant prè-, de K ili'z -a repoo-sé
la cavalerie rtisse qui avan f it une avance.

LETZAP.SÖHLEFRONT
petrograd, ft novembre.

L? tzar a visité la forteressa d'lvangorod
oil ii a examiné les tropbées enfaves aux
AH mands dans fes combats sous cette
P'aoe.
Le tzar a inspecté les batteries, puis ii
sVst fait phoiographiT au milieu des défen
seors de ia forteresse et a vis to ensuite, en
automobile, aox afantenrs d'lvangorodl, Ies
ouvrages défans'f - que Ies A1Iemands avaient
construits au cours' do ieur offensive qui a
échoué.
II a parconru trois villages dont 'es égilses
catholiq ies oat été démolies pat i'ariil erie
allemande et a donné fas sommes necessai¬
res pour Ieur reconstruction et a fait distri*
buer des secours en argent k la population.

Contre les UTtlt-xncs
Petrograd, i4 novembre.

Le communiqué de l'état-major de l'ar¬
mée du Cancase dit que Ies combats dnr.nt
toujours autour des positions de Koprykemy.

LaDestructiondutorpslleur15Niger"
Dans les réciis qu'Hs fir nt snr ia detrac¬
tion du torpilleur Niger, Ies journaux ont
signal? qu'iin navire de guerre raystérieox
é ait m uil'é pendart Ies deux qorniers
jo<i' s k 300 mètrep s nlement do Niger.
Seior le corre0pcudant du Dady News, k
Deal mêrac.un nr vire qui balavait Ies mines
aurait atiai hé une mine au cable du Niger
et ser lit parti é cinq heures du matin, soit
cinq heures avant 1'explosion du torpilleur,

La Fiotte jiüemaadeda Paeifiquc
Yrlparaiso, fi novembre,

On déra^nt officiciellement que la Hotte
japon, ije soit veaue sur les cótes d i Chid.
Les.nsvirei qui ont été vas sont allemands.
Le Leipzig et le Dresden se sont ravitaillés.

CROISEURSAUilAlSPERDIS
Londrcs, 14novembre (officie!).

Jnsqu'A plus ample infornié, on eslhns
quo ie- deux croi-eurs cngfais GoodHope et
Monmouth,qui prirent part au combat avec
les bailments allemands sur les ccVes én
Chili, doivent ètre const dérés coinme perdtfs.

>, I I !!■

La Fêfe de Rol Jllbsrt
A l'occasfon de la fêle de Sa Majesté Albert Ier, qui aura lieu aujonrd'hui di-

manche, le Maire du Havre prie scs concitoyens de vouloir biert pavoiser leurs maisoas.
Le roi valeureux de l'héroïque Belgique mérite la reconnaissance de tous lea

Francais par l'appui si précieux qu'il a prêté a nos armes. II a droit égaiement a leu"*
admiration pour le grand exemple d'honnêteté et de loyauté qu'il a donné au monde.
La population liavraise aura ff cceur de lui témoigner i'une et l'autre en répondaa
ft 1'appel de la Municipality
Eiie lui manifestera également ainsi sa gratitude pour le grand honneur qu'il nous

a fait en ciioisissant notre Ville pour être le siège provisoire de son Gouvernement.

AteesenRoiés ielgss
Tooton, 14novembre.

M. Micholeh maira, a adresié au roi des
Balges I'sdresse s «ivante :
« Le maire de Trnfan, se faisant 1'inter-
prete de ia mnnicipaliié et da la population,
pre-.enie a Si Majesté ie roi tfas Bulges I hom-
mage de sa resp-ctuense et p>ofonde aumi-
ratib" ; il '>epirmct d'a-socior a reine a ce
témoiguage de gratitude vis è-vis tie la nation
belg»*.
» La vaiiiance et I'horo'fame du roi et de
son people, le shiitiaiiie qu lis opposent a
leurs malheurs imm rités et l'en?rgie de ieur
resistance a un enormi barbare leur valent,
avec la leconnaissance de tons Ies fracc-iis,
la sympa-hir du monde <ivi faé.
» La cite fmiiinnaise n'es1 nas inseusib'e
k C" motivem mt unanime d'afieetion vers I t
oobfa Bifaiqne ct profile de ('occasion que
lui offre la date du 15 novembre pour . fii -
ra' r ses sentiments ainsi que la foi dans
i'.,venir réparateur qu'ii appelia de tous ses
vceux. »
Toute !a journée !e drapeau bolge flottera
sur te baicon de t'Hö ei de Ville.

Parit, !4 novembre.
Le Comité central franco-beige a décidé
d'adresve au roi des B.-lges, k l'occisi >n de
sa fès.0,un téiégramma sal iaat avec admi¬
ration et reconnaissance le chevaleresque
souverain qui a incarne dans les tetnps mo-
demes le culte du courage et de ia religion
de l'honneur.

ManifestationeofevsordalaBelgique
Milan,5 novembre.

Le député beige M»lot a fait une confé¬
rence au Orc>e catholique sur i'invasion al¬
lemande en Bdgique.
Le depute iiaüeii Meda, en présentant ie
conferencier, a dit que la neutrahte égoïste
du gouvernement n'erapêchera pas Ie pcupie
italien dVxprimur sa sympathie au valeu¬
reux peuple beigs qni a souffert pour la
cause de sa neuiralité et sa foi dans ie
tri' raphe de la justice.
Une nombreuse assistance a applacidi cha-
leurensemeai,

L'ilQIÜTIDE[I
La correspondant da Dii'y Mtil, k Copen-
h ;gtie, signale que, snivant une dépêche d-
Bei hn, ies réfugiés de Bresfau Ciuvcnt une
grosse emotion p..r leurs déctarations sur
lYvance de* arrnees russes.
Ces tugitifs rapportent qne les Alleman is
concentrent leur prmeipile arrnée a l'est et
au sod de Breslau dsns le hut d'oflrir aux
Russes une batailfa k champ oavert.
II y a queiques jours, le kaiser a séjonrné
sepi heitres a B esiau
li s'est efforcé de ca'mer i'inquiêtnde des
h 'biiants et a pronns que les arrnees rushes
se. aient reponssres.
Do nombreuses troupes fraiches compo-
s^es de recrucs et de reserves, arii vent k
Breslau.
On sginale, d'autre part, que le monve¬
ra nt de la population civi'e fnyant la S -
lesie et le Brandébourg augments conaiió-
rahleinent.
Les Allemands continued fifvrecsement
de meftre ia B Igique en état de defense.
Ils ont uetamrnent éiab i d2 fortes tran-
chees bu Sutl de Bou ors ; ils ont miné les
dune*et les ro uer principaies cond iisant k
Bl iiickenberg. Z ebruggn et Liss-weghe poor
éviter d'être pris é I'arrière par ies troupes
angiaises.
Dps relais de chevanx sont cor.centtesa
Ortende.
A Ypres et snr tout le front, te combat est
incessant. Des attaques de nuit suivent fa
feu de i'ariillerie lourdu saivant Ia taciiqne
favorite d s Allemands.
Un trait piquant et caraetéristique des em-
birrosd1 l'Aiiemagne en Be'giqne est mon¬
tré p3r un entrefi'et de la Gizelte de Cologne.
Ce j jiirnal pubiie, en cfiet, Lit teiégramme
offi iel de Berlin avisad tes Allemands qui
hiiboaient naguère en Bdgique è ne pas
rctourn» r d ins ce pays. S'ils le lont, ce sera
a leurs rfaques et perils.
Le piiuce Fréaéric de Prasse se trcuve a
Ostande,

OSTENDE

Un Franpais qui a quitté Oslende samedi
dernier et réussit A s'echapper par la Hol¬
land1, est arrivé a Boulogne par la vote de
Folk stone.
Ii a declare que la gtrnison d'Ostcnae se
compose tout au pins de trois corns hommes
de la landiturin. Tous les blessés ont été
evacués
Les approvisionnements ont été entavés
de la ville.
La piupart des habitants d'Ostende et des
vil ages environniuis se sont réfugiés a
Gand ou en Ilollaudo.

MortsanChampd'Honneur
M. 'e lieute iant. Lucien Fanquaf,de Rouen,
du 33«regiment d'artillerte, avdit ét* cbé k
I'orare du jour de l'armée pour service#
exceptionne's qu'il avait rendus depuis te
comqaenceuient de ia guerre, lorsqu'iJ fat
tué a l'enn mi. daus fas d-rnit-rs jours d'oe-
lobre. Les supièinps davo rs ont pu lui être
reudns por ses soldats, fa lendemain de la
tiatóilie oil i! avait eté fraopé. Son corps a
été dépose dans uue tombe provisoire, prè#
do petit viliage d- Frezembeig.
M. And é Provoteil", li utenant de ré=ervOi
a e'te tué è l'ennemi le 8 septem' " a Dam-
premy (Murne), au mi mani ou. son Cripi-
taine é!ant blessea mort, ,1 veaatt de prendre
le com mandement d? la compagnie.
Ce jeune officier était le second fiis da
M. Provot lie, ancien profasseur gege k
Kouen, le rmven, par sa mere, de M Fouan,
chef de Sexploitation des ch onins de far de
i'B at. Admis, a sa sortie du Lycé- Corneiiie,
é i'Ecoie normale supérieure, M Andre Pro-
votehe s'éuit fait wvo r «gregé des lettres ;
au moment de ia mohilisation, il était pro-
fessèur au Lvcée de B 'sr.vais.
S s anciens condivciples et les nombren*
amis de sa f, mille appn ndront avec infidi-
ment de regret sa fin préraatnree,
M. Augiis"» Dnboc, de Fóoamp, soldat rö-
serviste a->74»d'mfa iterie, a été lue é l'en¬
nemi le 14 septembre, A Champigny-de-
Champagne.
M. Joseph Lenormand, d? Fêcamp. soidaf
réserviste au 4» zouaves, a éto tué A -cant mi
a Ürouy, prés da Meaux, ea septembre.
M. André Divadan, de Fécamp, soldat ré¬
serviste au 4»z maves.a succomöé le 10 sep¬
tembre, des s iies de ses b ensures, dans
une ambulance du front, prés da Craonne
(Aisce)
La Mairie d? Sanvic a été inforraée qne ie#
officier, sous-officii-r et soldats dont les oom#
suivent sont morts au champ d'honneur :
M. Leon Delarue, passage flenri-Yigor, k
Sanvic, lieutenant au 5»regiment d'artilleriet,
décèüé a l'ambulance de Bar-ie-Duc le 7 00-
tobre.
M. Ifanri Auxjoyaux, rue de Ia Rópob'i-
que,67.A Sanvic.sergent au 36e'égiinentd'in-
tanterie, dócéde Al'höpital de Limoges, ie 36
octobre.
M. Jules Tesson, rue II ikrr, 6, a Sanviq,
sotdat au 74» régiment d'iufanterfa, deceaé
A l'höpual de Juvisy-sur-Oige, le 19 octo¬
bre.
M. Edmond Vauchel, a la Sous-Bretonna,
S.ttvic, solcfat au 224» régiment d'infmta-
i , decédd a l'höpital de Mayenne, le 28 00-
tobre.
M. Henri Wenzel, rue Aimable-Lrb! ond.lS,
ASanvic, soldal au 129» regiment d'intaute-
ne, tué A l'ennemi A Esternay (Marne) fat
septembre.
M Joseph Translin, rue de S unt-Qaentin,
ASauvic. soldat au 39» rég ment a'infante-
rie, tuó A l'ennemi a Esternay (Maine), fa 8
septembre.
M. Alexandre Gallier, me Césaire-Onrsei,
66, a Stnvic, soldat au 329»régiment dhnfan-
ierte, tué a l'ennemi Aia bataitle de la Mar-
ne, en septembre.
M. Ambroise Pap'oray, rue Thiers, 54, A
Smvic, sofaat au 74»regiment «'infanterie,
tot a l'ennemi a Rosebes (Beigique).
M. Leon Decomhont. rue de la Piix, 23, k
Stnvic, caporal au 329e regiment d'iufame-
1ie, mort a l'höpitai do Saint-Girons, fa Id
novembre.

M. et OAILLAVX
Bordeaux,14 novembre.

La Liberie du Sud-Ouest annonce que M. et
Mme Cailiaux se sunt embarqués dans la
matmée, a hord du Perou, A destination du
Sud-Auicrtque,

LABATAILLEDEL'AISNE
Un correspondant dn Times décrit les ré-
canlos phases de la batailie de i'Afane. II
souiigne notemment que 1?combat qui ent
lieu a Q .esnoy-e-t-Santerre fut pins impor¬
tant que Irs communiqués officieis le laissé-
rent suppose!
L'arrnee fra^yiise s'y distmgua par one
bravoure admvable. Le village a ete enleve
A la baïonneit» par Ies troupes francaises
après un corps it corps désespéré dans les
rues.

Les Prisonniers
M. Henri Séry, du 129» d'infanteria, da-
meurant A Bfaville, et son cmsin Eugene
Vaudry, du 329», habitant la même c mmm
ne, sont tous deux prisonniers a Q.i.diia-
burg.
M. André Baudry, soldat aa 160»d'infante*
rie, a eté fait pri-onnier et eavoyè au camf
de Le.hield (Alfamtgne)
M. Joseph Vincent, relieur, demeiirant
rue de la Mailleraye, 72, soldat an 129»d'tn-
tanterie, est pnsoanier a Qttealinburg.
M. Louis Perramant, 4, rue de Z .rich, sa*
peur au far r<giment du génie, vient d? fairj
conn .fare qu'il est prtsonnier a Ohrd.ur-
Thuringen. .
On et&it sans nouvelies de lui depuis le If
aoiit. . , , .,
1, avait été fait prtsonnier an combat dl
Rossignot le 22 aoüt.
M. Albert Bcanfrère, soldat an 329»d'in-
fanterie, demeiirant 516 bis, boulevard d»
Graiille. dont on etait sans nouveLes depurt
ne' t semaines, vient de faire connaitre a si
famine qu'il est prisonnier au camp de
Zosseu.
MM.Marce! et Andr^ Boudin, bien connm
des sponmen havrais, detneurant nie Gudla-
mard, 85. tous deux soldats au 129»d'intan-
terte, sont prisonniers a Qutd-inburg.
Le caporal-fourrier Charles Le Berquier.dd
129»régiment d'infanterie, a prévenu s . ta-
mi!le, habitant Smvic, qu'il est prisontuei
de guerro a Quedlinbnrg.
M Pascal Tilleui, de Caudebac-en-Caux,
foi iataii 129»de ligne, est prisonnier a Q mi-
iinburg, avec deux de ses camar.idas, egaia-
ment orignaires de Caudeb?c. On était sani
nouv8lles de lui depuis le 7 septembre.
Mme Michel, habitant au Havre, roe Rei-
ne-Mathilde, a recti de son fils. M. Char ei
Michel, soldat au 329» d'inlanterie, une Ili¬
tre I'm formant qu'il est prisonnier a Qucd-
iinburg.
M Maurice Alleanme, do 329»d'iutanterie,
demeurant 340, rue de Normandie, est pth
1 jonnier a Quadlinbarg am
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Se Lisle de Souscriptions
time Raymond Rome, fó.
8 k<oe *cb
v' [{ (j, (J- i» Serna. Consul de la Repu-
m quo Ar entme — ■•-■•• ; •
JS J Huher;, directeur do la B-mque do
Fr nee

E •••"•••
A ooymc '• >v. '.,■«»•►*
tómeB'ant
Sme Mate urt. directrice du lycèe do
j. unos lihffli
E nployos 11 ouvriers de la Compagnie
Lu.ouè," n du G-.z.,
SS < •t bon. Alger, o
V Si'bffi" ......
SI. Feruaui Forev *
Si. ot Mme Mor-«u
M R. do S in -QmpbHo.v- .■■•••.
O ni asnie ncs Tivfi-i.ries et Lammoira
H,
'Ècole Mtternelle deG 'iiville-
irn trceMm Cud-l<-up
Charles Lee/obey, 75, rue de

C'gnotie, a Graville...

centre
IS ft SI
Phals-a
Pro init i
B. B
Lc Personnel de l'Ecole de Miles rue
Be <nm-"CtMis •••••
Mme i.eioy, au Paio de Sucre, Sainte-
Adresse
El t>:si- merits G bain frè-es
fce Ouvriers ei Ouv 1A-.a des El»btis«e-
nli seuierils Desuiaia s (reres des usi-
rit-s du Havre cl de O'aviUe
I. Q
Per-onn r-i Employés e' Ouvriers d<> la
Soctrié en Pariieipstion des Truvaux
du P ut du Havre •••■•
Coutcie Iwic par Mile Jndin

Fr.

600—
luU—

Ë0—

|f0 -
10'-
i —
go—
20—

EO -
B —
6 —
2n—
Eo —
2U —

1.000—

1245

10—
BO —
S —

16 —

10—
100—

14690
B —

24110
IS—

N mis avoirs égal, ooent regn la soa, me do
332 fr. 75, montant de la inoi ié d'uu troi-
s.eme vpi sement volontaire, provenant d'yu
prélèvemeot .sur leurs saiaire3 i-e la deuxió-
iu8 qiiU'Zniiifi du mois u'oewbre d-rmer,
oes ouvriepr des entrepris-'s nes travaux di
port du Havre, se deeom osrnt eorame mil :
123 fr. »» oour les ouvri rs du premier lot.
178 fr. 40 pour les O' vr eesdu dmix'ème lot.
29 fr. 33 pour les ou, tiers du tiO.sièine lot.
Sur le total <1 482 fr. 73. la moitié de c°tte
grMime, sm 241 f 40, a été atnbitoe po r
i'OE vre « P , ir nos S >ld s » et I'autre tuoi-
tie puur les fictügiéa Be ges.

3.533 75
6.96 85

Total ....
Li«te prèceöente .....
Total gênéral Fr. lu.ioo 60

MIIps (E 'bnpr de Coninck et Weber : un lot de
tail; g«">p»ur enfints.
Ui iure et Tis&age de Graville : 2pièccs tissu
ie colon.

«POOHNCSSOLDATS»
24® LISTS

S et' t.ffnp r.bsrles Lecroist-y, 75, rue de
Pb i n u g Fr.
M e Lt-priu, 06, rue Michelet
Mme Ge ogps Qnéruel
Les Ouvri rs e OuvriérPS des Elahli se-
njt-rts D sui'rais Frères. des Üsines
du Havie et dt- G aville
Les E eves de l'Ecole do Garcons (Gra-
"ilie-Ne g>'s)
Person,, ei Eiep'oyés ct Onvriers de la
Soeietee, Psruoipation des Travaux
du Port du H
She Yvonne Delsnnay
Les Eieves de l Eco.e de Fillesrue Mas-
-i luD
Eial-ui jur de l'«quipage du vapeur Saint-

A' O'
M. Htrtjhel. 6 rue Miehrlet
Lp P r«.iD el de lOciroi
Ma cello. Panic el Pine Aliory
Les Dimes du bureau central télépho-
n que
I F
Les habitants de ia commune d'Herme-
vil e
Le pers nn i des Gorderies de la Seine
('»•vcr-e nenti
Fo deri-.s H vr ises |7«souscriplion heb-
donwdaire
Le per.-oonel des servires mnnicipaux
d;i la Villedu Ha«re: employes, police
et ia eurs pompiers
ïeruiH ne, Aiiee et Denise Omond, rue
Goenet
Le é'èves de l'Ecole Paul-i3crt, Sanvic.
Fribonuel, 8. rue L,he é
Si. l.edu' y. 1, rue de Toul
'Jn reformA
Produit du emirs privé de dessin et
fpi ture e M. B>)is„n, directeur de
Eccle des B, aux-A ts

Total......... F. 2.096 5'!
Listes' p écédentes 47.SU2 25

Total au 14 covembre F. 5Ü.0Ü875

en Nature
Tricots de lome, chnussriiss ae mme, gants de
laine, ceintares de danelle el de laine, couoenuns
de laine.
Mme Leopold B raheim, M. Robert Sahsthier,
Mme Augu line Grev- l ie. Les D mes du bureau
central télèphoniqu» , fime Feib-r. Les EuFmls de
l'ecole nvt, rnetlo de ra Douane f28envoil. D.T...,
M. Coez, R B Mle Chri'tiare Nicolle, M. B...,
Mme K..., Mme Campbell Wo d. Mm<Lebas. Mme
Dupu s. Mme .hotte. Mme Ti<sa dier, Ar.onyme.
Mue Dnrand, Mme Picard, Les E èv-'s de l'<c e de
Bordeaux-S >intClair. Mme Girard. «mes K pf r el
Buss. Mme B' nolt, Mm,- veuve E de. Mme Marx,
M et Mme Godet, Anonyme, Les E'é'es et les
jeun-s fiees du G'iurs d'sdnltes d'OcbviHe if
envoi , MHePollard. Les Eié>es de l'eccle Prul
B-it, Sanv'c ; Mme Huiin Eeoles du Tilleiii, M le
Adeinn Huffed. Mme Pouiain. Ecoie (le lilies
lean M cé. Sanvic; Mile Levêque. Deux éco' ores
B- ige et F augaise de l'êcoie supérn u e. Mme
Mischno, Anonyrue, La Société « La F' nee
time M •«gallier, M-le Suzanne M Inou, Mme Le-
varey. Deux Eieves de s'ecole Prapque, Mile Lu-
cienut, i'petii, Anonyme, Mme Bend fitter, Alice

10—
5 —
5 —

14690

20—

24135
1 —
15-
131BO
5 —
10—
3270
3 —
92
10—

SI—
23080

13 IS

1.000-

B
20—
s—
1 —
8 —

37

Pi
et Ai
Mme E
Müe Arizncr,
sulles d s Fs
ris ; Trois Ar,
peliies liavrn
Anonymes, l
do i'ecoie Iuo

SociétéFrancaissdeSecoirs
aux Biasesmilitaives

Sommps remos ponr la Croix R <ug F rangaise
Ouvriers t employés de la Société Havralse de
Maomeniions Mantim a, 430 fr. 5; Ouvri' rs des
iViagasi s Géne. bux. 64 *» ; Piet"' Gotlard Bis,
45», ; ClmnmriH dc FoDlaipe-la MHet. 18'> 2., ;
Êii poyesdu Crédit Lyopcais. «5<J; Directeur et
employés, ouvneis de Bassoi ei G». 800 ; Ou-
viers ei employes des M gosins Gén -ra >x ,4 «.>;
Commune de Gonfreviit. Orcher. 7u2 4o ; S c öté
oe Secuurs Mutu Is du per «■net de la Socielé
Il vraise de Manutei tims Mantunes, 862 90 ;
T, nle de N w Yo k. équipage Har ai. «0 «5; dito,
£.<„<goe,6.>,5 ; «lbo. i/o daras . 6; dito, Fr moe,
39 95 ; d to. Cac qw-, 4o ; alto, Borie we. 20 so ;
dito. fiuchnmbe u. 2 '6 73 ; dilo, divers li 60;
Admiiusiruteurs, empmyes, ouvriers de la G un-
pagn-e F-ano-ise de- Ex,Mits Tinctoriaux et Tan
nan's. 8-8 S3 ; Agents du p dice. 22; Anonyme.
5 ; Personnel civil de fca-T-«ro<»«. i7A 75; P, r-
8'><ioeidé la So >iété -Havralse d'E lergie E-ectr-
que, loi 60 ; G ,mp',gnre des N tiaires do l'arron-.
diss»mpnt 3X); Óuv iers t juoronlicrs des Mi-
gasms Gér, thi.x [lHvr.us, 75 4o; Personn I des
GbanGer, Aiigu-'in N •rmand. 83.170; Onvriers el
mpïoyes oe la Soci- ié Havrai-e de M nuteniions
Mant,,„es 4< "0; Ecole corn,nun ,lc d.- geg ms.
ede F e,,ru « F ulle d'e ai- », 28 8<>; dilo,
(co l-'ctj hetiaomadaire entre maitres et êtevesj,
20 Sa.

T.s S"c'éfA HavraifR de MaDuteniiuns marilinaes
Poi p. ie. Mam.ooi eiC' vi n d effe.-tuer a la
Cro x riou-e. pour nos b! ssés minUir. s, ie 8*
,-enieni suivant s'elt v«nt a 4ii Efaucs, so t a co
jour un total de 2.604 fr. «0

PAR BOI1DÉES (IS'ÖMS BES CHEFS)
Dn 7 noveridire : l.aiourte. »o 25 ; Gami ion, 3 25;
F. P rson. 2 75 ; T u.m. 2 50 ; He,fort, 3 :8.
Du 8 uovenibre : Dcfoinct, 7 50 ; Suveraii, 6 50 ;
Del tl'.my, 5 MO.
Du 9 u-vi mure. Snvoran 6 50; D°rotaet. 7 7'L
Du 10 oovf tnlire : L 1 >uari». ' 8 1; S'u.eran. 2 75;
Caret, »; Del-uoay, 2 7.»; M,>-v.-n.2 5» ; Branvole.
110: Deromet 8 ; Tü-roul e, i : Mén rd. ,73;
Laurens, 3 75 ; Dufèire. 3 f.0; Auffei. 4 50; Ker-
uiarec, 2 78; JLcnaux 1250; M«y, 3 98 ; Chevsl,
5 23; Mesnase 3 93 ; IVouvay, 6 25; Togtti, 7;
Campion. 2 75 ; Bret in, 5 50; Penaec, t 7o; G.
Person, 2 4 1; B-df>rt,6 75; Latourl-, 9 50.
Du 1 novemhre : D-lminay. 2 75 ; Marios, 3 ;
Campion 2 7,; Garel. 3 D roioet, 7 80; Laurens,
35o : Ménard. 4 73; Lebr t, a 23. Oh 'vG, 6 3d ;
Lemarchand, 6 23 ; Auffret. 5 ; L dou ,rn. 2 30 ;
Murv.m 2 50; V ritier, 2 23; Lucas 30, Togni,
6 75; Peanec. 3 23 G Person, i 4o ; Breton, 6 15;
Trouvay, 4 8u ; M,y. 4 60 ; D , être, 3 sö
Du 12 novemhre : Mu'van 2 50; Dotaunay,2 75;
D roin-t. 7 73 . SdVcnn. 2 73.
Du 13 novemhre: G. Person, 4 85; Lstoorle,
11 73; Caret. 4 50; Branviüe, 3 75; M-nard. 3 5 ;
Deroinet, 7 75 ; Breton. 6 3"; Michsnx, 7; a-snsge,
6 13; G'néval 7 25; BeiGet. ft „5 ; Auiïr i, 2 7 , ;
Sii'dvan. 2 75; Locos, 2 75; D .fêtre, 6 25; May,
6 36; Tbua i, 2 2",; Touni. 7 25; P «nneo. ï 78;
Varnier. 2 25; K • marec. 2 75 ; Ddaunsy, 2 75.
Du 14 no em»re : Surivan. 2 5; Derpioet, 6 75.
Iïidividuels : Mêrien, t ; Lebouch r. 'J50;
couvreur, 2 ; Leioulec, 1 ; Anonym -s, 7.

LE HAVRE

Le

Ie personnel enseignant da Havre et des
communes enviroBoanps et une delé6ation
d'èièves de i'ecoie, rue Amiral Courbet.
l.e char dn défunt étui ome desconronnes
offertes par le person i el de l'école Am, ral-
Courbot ; par les éïèves de la mème éeole ;
par les iu fituteurs et institoirices des six
cantons du H ,vre ; par l'Airticaie Laïque de
la rne Amir.,1 Conibet ; par les membres du
Comité du 14 j -i.let 49i4 ; par un élève re-
COiuiaissant.
Sur la tombe, I'mssistance reeueillie éeouta
plnsieurs discours.
M Risson, inspecteur primaire, se fit l'ln-
tei prete •<tl corps enseigoant pour ex primer
!a d iulouretise surprise éprouvée par ia dis-
pïvitioa d'on coliabor«te«r et ami doot Ie
souvenir restera profoadémesit g ave dans
tons les coe '«rs.
II rappela la carrière do M. B'ancamp,
fouctionnaiie dévoae, qui reropbs«ait ges
fo ci ons avec distinction et qui teaait son
ecole d une f con irróptochable.
I! y svait. dit-il, autre eho e encore fb'z M.
Beain-smp. II y »v?ii un carsc éru lies p rtieub- r,
des id es personoeiies trés oettPS une vue trés
large de ce quo «loivent êire les functions d'ingii-
tu'eur. II y aval- peu d'esprits aussi curienx,
aussi cborcheurs qn« le sien. II f.iis-it sou profit
ae tout ce qi'il vuyait. de tout ce qu'il entindait,
et ii avail vite fait de donaer sa marque propre it
ces acquisitions d'or gines diverses. Combi,'B de
fois ne nous est-ii pas arrivé, dans nos aui'Cales
réu< ions de directeurs, d'erae ire au con -ant de
la discus-ion une idéé a iaquelle nous n'attachions
o'ahord qu'une imoortance relative, et de la voir
rt-v-nir, des semaines plus tard, élabo éé, mise
»u point, êtudiée sous ses divers aspects par M.
Beaue mp, et loute prêie è è re aop'iquee.
G'est ce goütde la recber,-be, ei de la réaiisa-
lion pratique, qui i'a conduit a ces etudes a'his-
toire qui inórilent de iui survivre et qui lui survi-
«roitl. Pour ae Dader quo de sun histoire du
Havre, quelle abondance, quelle richesse de do-
cune»t.ition n'y trouve-t-on pas ?M Bcu ca np a
etudié -V-Cpassion le piss-i de notro ville ; 11
conn„issa,i i'bis'oire de cheque msison. et pr 1 -
quedecb que pi " re, et il n'éUit pas un point de la
ci.e qui n'<voq fit en Iui ua souvenir. Les vieux
ns-g-s, les traditions ouhliées lo rtuumaient, et
il les rapp lie avec une com Bflisance atteridrie.
Maissa vue si ait plus haul au si, et, derrière le
pitioresque du decor, il savail disceraer les rai-
sons d<-1, pfuspéiité cbaque jour cro'ssanle de
notre porl, et de la pl-ce loujours plus grande
qu'ii prend dans la vie éconouuque de ,a nation.
Ainsl. tant nans son école qu'su dehors, B-su-
camp n dunne un bel exemple dc travail aiéibodi-
que ei d' ppii atiou soutenue.
Au nom de I'Ad ministration munioips.le,
M. S rriu icr, adjoint, aure-se ensutte un
demur hommage a la m mo rs de M Beau-
camp, et exprima a sa d>3vouée corupayne sts
bien'vives «t si ,cère< condoléaoces.
M. Léon Meyer se fit l'interprète de Sa dó
légaiion caatótiide et d-s répnbheaids q.,
viénnent de fatra en M. Bcaucamp une
perte en e i■e .
M. d irier, directeur de l'école roe Frédé-
ric-Belianger, en sa q„a!ité de dcycn du
corps en?« igiiant, exprima i'adieu ému de
s<s co'iè.ues.
M. lo IF Leroy, au nom de la Société II s-
vraise d Etudes diverses, saiuo l'aimabie col-
lègue, l'ini fl.jèie, i'histonen distingué qui
Vie st de disparaitre.
M. Ducorrcy, insliintcur-sdjoint ó l'F.coie
rne Amiral-Courbet, exprnH« I s regrets de
ges c l ègues et des é,è«es de l'Eco.e.
E fi;,. au nom de l'Amicale de" iustitu-
teurs, M. P.urment, in tituteur-adjoint de
l'Ecole de ia roe des Eioupières, aöiessa
l'afiieu suprème des coüêgues dn regretié
défunt.
Et c'est sou« l'irapression de ces liomnia
g-s merite, a l'houorable défunt que i'assL-
tance s'est st paree.

Par déc!sion ministériella en date du 11 no-
vembre 1914 om éte ;igróÓ3 en qualité d'au-
mö-iirrs temporaires de la tintte dans les
conditions pppvue» par Ie dmret et l'arrê é
minute iel du 7 a- ut 1914 es ministres du
culte dut les nom. sutvent :
M. I'abbé Gustave Constant, destiné an
tru r»spor -llópi 111 Bretngne.
M. le pasteur Era, Ie-Allred-Emmannel Cori-
na'di, destmé «u transport-höpital B- tngne.
M. I'abbé Juies-Henri Ménard, ancien au-
mónier de la m rine, destiné au transport¬
ingpital Amiral -Üuperré.

TO, «5© !Sp®s|ïs*»lrSS?e eb Tï-;vr»
M. de B'o iueville, président du Cooseil et
mioistre de La guerre de Beigique, est ar-
riv - vend edi a midi, au H .vre. v»nant da
Hunk rq ie, a I' fi t, nou m ment, de prési
der nn Consbii cis cabinet, qui a eu Ilea vtn-
drtdi soir.

öbéèqsifsduColonelasglaisli Page
Les ui, eq, es du colon"! R.-B. P<«e, uu Ke-
gimem Roya Norlh Lancashire, om en lieu
hi«r ap, es iuidi, au cimetière S»mte Marie,
au miiieu d'une nombreuse otHuence. le
d tunt a été inhuras dans la terrain du
« R uivenir Francais ».
Un important detachement de tronpes bri-
tanniques rendait Ie honneurs rnilitaires.
Tout i'etat-rxiajor ariglais etait présent, »y nt
a sa tète M. ie colonel Wniis ms, com man-
d nt en chef de la Lr-.seaugiaise d'opérations.
Ou remarquait egalrmeot one déiégaiion
d'i ffiiuers frat pais ayant a sa tète M. 1'a.miral
Gh sr li r, gouverneur du H .vre, et M. le co¬
lonel Soi ne.
M. ie Rev. L -IC. Botwood, qni offieiait, fit
sur ia tombe l'etoge du défunt.

Kies Elect ewstgislsireS
njijurnre»

Le Journal offtciel pub i« nn uécret ajnnr-
nant les elections des présiderits, jnges et
suppléants des Tribunaux de commerc
one date qui sera fixes ap ès lacts.aiion des
h.,s iliiés.
Les msgistrats consnlaires aetuel'ement
en service seioot maiuteuusen fonction jus
qu'aux éLctions couvetles.
Lo squ'un Tr ibunal de commerce ne
pourra se constituur par suite de i'ab-ence
on de l'emoècberaent da sus memb'ss, l
Tribunai civil du ch«f Hen de l'mr radi se-
ment connaLra des affaires commsrciaies.

lent, ADonyme, Mm" A. h. .,
..uie r, 9. vue nu G/md Esculier
63, rue des Gobelins ; Les demoi-
Tiqiies ParisienD'-s, 145, rne de Pa-
ByriK'S,Mme Be'iin, Paris ; Trois
isos de I'ecoie supéii-u-e, Trois
>s éeolLjTis de la premiere ctasse
ilasiiliaii.

8!
ik #

Neus avons regn la som me de iBO francs.
pr d ut u'un prHèvemem voiootauv au iwr-
BonriGl employ'» it Fentreprise des ïri^aux
dn port, sur se-- apriOKïten «uts du mms u'oo
tobre dernier, üeuxseaie versement.

öbsèqiicsdeJl.Beaiieamp
Directeur da i'Ecclo rue Amiral- Courbet
11,er anrès-midi.ont été céiébrées. au cime-
tièie Sa ice-Mane, les obsèqttes de M. Enaiie
Beducarop, directeur ne Fecoie pubiiq e r ie
Aimral-Güusbet, au Havre, officier a'Acadé-
mie.
Un no m breu x-cor tège s'étsit forroé a l'fïö-
pital Pas-e r. On y remarquait la pr isc nee
de MM. P M irguna, roaire du Havre ; L. Be-
noi.-t, 8008-préfet ; Ri soa, inspecteur uri-
tnaire ; Lé->n Meyer, coageider gsaerat ; S tr-
rurier, aJjniiu au maire;Dr Leroy, presi¬
dent de la Société d'Etudes Dive ses ; Lung,
conseiiler m ioicipal ; Denis G iiUot, Ed-
mond Meyer, Bcrihe, Re boor, R"c!i vr. Frc-
ger, directeurs bonora»res d'écoi«s ; Moes
Motigei et Gallic, directrices houoratres ; tout

Prquintieug
M. P. Bêffn», facteur a la grande vitesse
la g.re de Fecamp, mobilisé i! y a deux
mo s, comme sergeut au Döe d'infantene a
Augers, «tent d'etre pro in u adjudant a la
4e cumpsguie de ce régiment.
MM. Birgue et B irdin, adjndants de ré
serve ; Morin, RoHaud, D-'gren-o t et Losse,
s-rgents de reserve au 329e régiment din
fatuerie ;
MM. Osmnat, adjudant; Dapmgny et Menu
sei'g nt ; Leru bezat, Boaeditti, Trnoi, L'Ho»
p c » et Rousseau, sergenL. Chefs de sectior
au 38« regiment d'infanterie ;
MM. Legros, adjudant-chef ; Van Hadère
et Gust, ddjud ms; M'assé, Menner ich e
Lyon, sergents au 74« regiment Ü'iulam
te",ie,
Sunt promos soas-iientenantB.
M. Lang', conductenr de cfasse des
pon's et ehaosiéèS au Havre, est promu an
grade d'otöcier d'Edssiai tration de lr° class,
nans .'arme du génie et affacté è la place da
Ilavie.
M. !e lieutenant de vaïssean anxiliaire
Eu de a été norame an commaadement du
a_ vire-hö p; ta 1 Amtra FDuperré.
M. P'oui'iès, chef da bataiilon au 45 eo'o
ui I, est pro tu An q ra/ie de lleu'eoant-calO'
nel et parse &a 2-39»rêgt-mvni a'ififimierie.
M. Leydier, stagiaire officier d 'ad min iel ra
lio >, condoceur ne traven x, ren' Jé de M-da»
g"-car, estaiïectéd ia chellciia du gtma du
Havre.

ï .égS«n «1'ïIossBieïSP
Sent inserits aux table nx spécianx de la
Légion-d Honaeur les mditaues dont les
corns suivant :

Pour chevalier :
M Adrien Wiart, cipitaine an 36« régiment
dVifanU rif» : bh ssé gr.èvement le 27 septem-
bre. Jusqu'a cette date a toujours fait pus
qua son devoir. D'une énergie et d'une au-
ce extraordinaiies an combat
M. J R. Roy, c mitaine au 3S» régiment
d'iufmterie ; eet officier s'est conduit d'une
goa pariicu ièrenieat brillan e. Chef d'une
section de u itiaitleuses, a tiré plus de ö,0i)0
c riouches a SO raètn-s des Allema' ds qui
ore p neut ia lisière d'on bois, le 22 aoüt.
Ne sVstretifé du combat quelorsuue la ligne
u'infanterie a b tiu eo retraite. A pu.maigre
) manque complet de p rsonnel, em p a ter
une de srs pieces. Biessé lui mèmea l'oreiile
"t aux rein . a continué è taire son serv.ee.
Blessé giièvement depmsce combat.
M. J. E Koob, capi aine au 36» régiment
d'infant rie : biessé gneveuient le 29 aoüt,
conduite trés biïllante le 22 et ie 29 aoüt.
M. Paul Mi fro, capit ine au 36« régiment
d'iniaoterie : biessé griövemeot ie 15 sep-
i.embre. T és bePe conduite au feu. A la
mui. ié de ia figure emportée par un éelat
u'obus.

MéöiiSSIe SSISsShIs-©
M J.-G. Tassel, soldat de 2« c!asse au 39«
régiment d infanterie : blessé au combat du
29 , fit par ua éclüt d'obus, n'a pas tou u
èue évacué, a co ninué son service et se fait
toujours remarquer par son courage et sa
bonne conduite ; vieut d'ê re inscrit act ta¬
bleau pour la medaille onlnaire.

Puur les Réfugiés
Le Comité municipal des Refugiés fait nn
rouvei appel a nos coocitoyeos pour obtenir
d s vêtem nis, liageet cbaussures d'hom-
meri, de f- mmes et d'enlants.
I, y a aussi un pressant besoin de loge-
mems en villa et i8 ömaHó sera fort heu-
reux de pouvoir ein-1 «tonner aux reiutiiés
plus de bieu-ê .re, giüce a la bonue volonté
des Havrais.

Céreïe «2es SSéSïBfsiés iïe-lg^s
A l'occasion de ia fète d<«Rui, une A«sem-
blée g-a<rne aura lijn aujourd'hui 15 no-
vembre, a 5 henres de i'ap-es ro<di, 100, bou¬
levard de Strasbourg, au iel' étage.

C!4:<.iï«xï3 a l'Gt'dre eïsï J«op
M. !' bué Annevei-x, vicaire è Sai it-Nieo-
las «i»Ruuea, ancien vic ,ire ó la Sainte-Tri-
ni é de Fécannp. caporai infirmier au 3" corps
d'arniéu, a éteciié ó l'ordre du jour p«r ie
gènéral llache. Voici le texts de ia ci.aiion,
datéa du 15 octobre :
« L? capo«al Aoueveox a, au péril de si
» v,e, arraché aux flaram-s l'entaut du véte-
» riuaire d'H- rmonville dont la tnanon avait
a éte incenoiée par un obus. »

M. René Lhopital, fils de M. Lhopital, ad-
miois ra te t]r générsl d»»la marine, q^i tut
pendant six ans chef d , service da la ma¬
rine au II ivre, vient d'ê.re i'ubjct d'une flit-
teute citation a l'orare du jour de i'ar-
mée.
E ève ds l'Ecole des Mines, et oerti dès le
dèhut la guerre coma'e so s lieutenant,
41. R ne Lhop.tal fut pm ap ès nxnmé
lieutenant, sur Ié champ de bataille mém»),
le 21 septembre, pour sa belle cuniui.e.
Plus tard, ses chefs le renoarq uant de nou-
•e,", le laiicitaient dans les termes sui-
vants :

Qusrtler pénéral, Ie 18 octobre !9ii.
O'dre géiiiirai n° 129

Le général comrasndant !e ler corps d'ar-
méicite a i'ordre du corps d'arm »e : le lieu¬
tenant René Lhopital, du ... d'aitiüe-ie, a
fait preuve de sang-froid ei d'intrépidité en
dirigesnt, dans I. nuit du 16 au 17 sepiem-
bre, le ravitai leraeat en munitions de i'in-
fanterie, sous le teu de l'ennemi.

Ciasse 1915
COASEIL S»S3 HEVÏSÏOSI

Refugiés
Le Consril de revision pour les réfugiés
(.■'journés de 1913 ei 1914 et jen nes geus oe
la c asse 1915) aura ne , vendredi 20 courant,
a 10 heures do mano. a 1'Bdtelde VO.le,saile
Gu-st (2» étage. Entrée par le jsrdtn de
i'Orangerie).

Cloture du Tableau de R censement
L- s i«seript'ons sur le tableau de recenss
ment sn out closes irrévoeabiemml ee soir.
Lesintorcs.-es qui n'ont pas enc-ore reel' mé
leur inscription «ont invstés a remp.ir, d'ur-
gence, c-tte fotmadté.
Le hn ren u spécial (2« étage, saMe dn Conseil
Mo» O pa') restera o vertaujourd haidimanclie,
de 9 beu es du na »tin a raid- et de 2 neures a
7 Inures do soir (dernier dólai), pour rece-
vo.r iss declarations.

•^^ss^sssss^imiaeassmsBstmmssBaiamcxgssim
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QïtM Romae CoaUmporaia

PAU

Pierre ©^.H»E3

QUATRIÈME P ARTIE

» Avonsentendre,il fallaït se oondnire
ave, énergie, luiter contre ia duchesse,re-
areudre la directionde ce fiis qu'on iireii-
ïcvaitde plusen plns. . . et qu'on empêche-
rait de se macierscion songoüi, si ee goüt
le portaitvers voirefllle!. . .
» Uienm'est témoinque, si Francis avait
antrementiixésonchoix,je n'aurais paseu
ic courage,ni le droitd'ailieurs. . .de lutter
contresa volonté.. . Or. cela crève. aujour¬
d'hui, les yeuxde noustous.qu'aprèsavuir
vécu cn camarades, en garcoris souvent,
avecFannv,ils ne savent piusse passerl'utl
tic l'autre.".. Ii s'cntretientsaus cesseavec
clle des chases les plus sérieuses.. . Mais
j'imaginc que, quarid ils ne sontque tons
les deux, les chuses sérieuses out vite fait
placeauxchosesagréablesqui.au fond,sont
les seules qui vailleut la peine qu'en s'en
occupe.. .
» Él.merveifledesmervcil!e«!mafemme,
•doüfl'attilsideéiait eorreeteea-

versFanny,avecmèmeune nuancede froï-
deur, se prendtout a coup d'atfectionpour
elie !. . . G'est qu'eile a reconnuenfin que
Fanny était !a tneilleure femme qu'eile
puissedormera son fils.. .
— Lui en avez-vousun peu parlé, au
moins ?
— Fiehtre non,ma ebère ! répliquait le
due. avec.un gestepresqueapeuré,earvous
avezceeide spécial,vous autres femmes,
qu'ii suffitqu'on veuiile vous faire faire
]uei [uechoseoourque vous vous mettiez
a désirer. immédialement.lecontraire.. .
» Ficiitrenon! je u'en dirai ricn a la du-
chesse.. . Cesont chosesqu'il faut laisser
régler par les femmes... en douceur...
qu'ellesen aient eu toutel'idée, tout Iemé¬
rite... Et mêmequand e!le m'en glissera
un mot.j'aurai i'air queiquepeu sarpris, je
m'écrlerai :
))— Fanny!... Fanny et Francis!...
Y songez-vous,maclière.Maisc'est comme
frèreet scear.. . Et vousvoudriezles ma-
rier 1
» Et c'est elie qui meconvaincra,ear je
voudrai bien me laisser convuittcre.. . et
vous reconriaitrezenfin, bonne amie,que
j'étais un sage.
Peut-être, répondait la marquise en

l'enveloppantd'un regard indéiinissable.
Elie rnjirmuraiten elle-mème:
« Le pauvrehomme! »
Et comineelie eüt amèrementpleuré sur
elle-même l'avoir fait toute sa vie pour
a cepauvre bomme», si elle n'avait ert-
treyu pour sa ttlle ua av.enir aussi ra-
dieux 1
Aveaireneercétayésur le mensongs,&a

pointde vue social, au pointdevue de la
rögulafité légale, niais basé sur la plus
puissante des vérites. au point de vue na¬
turel. au pointde vuemoral, au point de
vue physioiogique.. . car Francis, issu de
oücns inconnue, n'était-ii pas millefo s
plus dignedu grand nom. de ia gloire de
ceite familiedesPonte-Novo,que celuiqui
y avait tousles droitspar descendanceléëi-
tinie?
Du resio, n'y avait-il pas une sorte de
parité entre ce grand a'ieulet l'enfantirré—
gulièrementintroduit dans sa familiepour
iui suecéder.
Pour qu'unemère eüt consentia l'aban-
dounera ia duchesse.ii fallaït que ce fut
une pauvre femme,une femmedu peuple,
commci'était la mèredu grand maréchal.
Et Franc-isavait bien en iu, toutes les
énergics des races neuves, afiinées par
1education,par l'aristocratie,qui Lavaient
entoui'édèsson enlance.
C'esta de Iels raisonnementsqu'en arri¬
val, par faiblessematerneile, par parti—
pris personnel, eetie femme si orgueil-
leusede tout ee qui était race, de tout ce
qui était familie. Ne trouvons-nous pas
toujours en nous les raisonsies pius pro-
bantespouraccompiirce a quoi nous ue
savonspasrésister ?
Et les parents,surtoui !es femmes,n'ou-
blient-i!spas sans cesseleur persormaiité,
pourne plus vivreque de ia vie, des ambi¬
tionsdeicurs eniants?

*** .5^*-

Janinis on n'avait done vu plus cbar-
maafe uaioa regaer «gtree«s_«|musss,

Lfg Interpreter us 1512a 1!»•»(*
Ua certain nomoré d'tnterprétes, detachés
de leurs corps auprès de l'armée angioise,
soot arrivés ïei depnis ons semattie. I(s doi-
vent p «rtlr incrssamoieat pour 1.4 hgiw de
feu avec ies unites angiaises auxqueiies lis
vont être affectés.
G'est sur leur demands que ces miliiairos,
cavaliers éprouves, oat éte dés'gnês, après
examen, pour ratnohr is ró e tout spéciaie-
tiieot exposé d'interp>èie. Soumis a q aire
pprls par jour, iis se tioanent co staram >at
la diiposi ioa de i'a u tori té militaire dont
jls attendent l'ordre de depart.

Saljs-e sv Sei®
On pent voir aetuel lenient a ia vitrine de
i matsou « Le Sport», rue Thiers, on tx»ra-
plaire de sabre-b;,ïonnette alit-maud, irouvé
sur ie champ de bataille et dont un cöté de
la tame est taiiié eo deots ds scie.
« Cette ai me. que Pon appelleune arme de sal¬
vages, ont dit les Ailern. tl >s quaod ns Out eu
euunaifsaoce par ies jouraaux suisses d"s
comraentaires de la pres e enropéenne, c-Ue
mme est fnite pour aider nos sotdals pionriers a
coupe.r au buts de fascines et non pas a cumbuitre
Pennemi ».
Miserable défaite qui n'a tromp* personae,
car il eat bien evident qu'un s p ur du génie
p-ussien, dans ia bataille, n besitera pas a se
sarvir de sa baïoonetto a scie, d'antant plas
que si i'on ne voolail pas qu'H s'en servit
p ,ur tuer son ennetni en ie martyrisant, ou
a rut pas tnuni cetto arme d'un dispoittf
perraetta u de ia fixer au canon du fusil.
Mais en volei bun ene autre 1 Sous Napo
Ié,»u Ie* d"ja, !as AHemands u'A< triche «-t oe
Pt usse em/ iojaienï eelt ,•laaie de bcurreau ;
la eiioi ne ntiötne en fait fot 1
Ooi, sur ie socle de la colonne, it la face
qui r-garde ia rue de Ia Paix, se trouve un
tpophêe oü figure, pcès d'une sibnetacbe por-
tont ie chiilr-» F. II (e«t-ce Frédéuc I1 1 est-
ce Franp as II?), un s ibre a dents de sei».
Gei»'i-la n'etait point fait pour être fixé an
bout du canon ds fusil, car la baïouneite,
aiors, elait tnaognlatre et coud e ; mais on
volt jne déj i les A Iemands aff cüonnaient
ces 'atnes affreusss qui pouvai-»»nt servir in-
riiff Tcnjment a cooper des fagots ét &óvea;
trer des hommes.

ï'aur ya-Her I© ten- 1»« öau* lest
XjatteStée-a

Noes apprenoos que 644 paqnete detabac,
destic.es a nos soldats sur le front, p»ö?8
n»nt d'UQ0 co-leem faita purmi ies mem¬
bres du pur-onnel du steamer Chisago, viea-
nent d'ètre re/nis a l'intendance mituaire.

La Comité da l'OE ivredn Fourneau E'tono-
naique du Sunt-VuiCem-d" Piu! p éviem q,,e
Ds disLib uiuns sont fa tas «Ispuis le oiois
da novetïibrè, 34, ru8 du Doctsur-Gouslure,
de li heitres a 1 liutire.

Kï'oifis dE|treuve
«ie» Af»|jarelfs & Tapeaj*
(3» Intaestre 191 1)

Le maire da la villa dn H tvra a Phonnaur
de pot ter a la conn .issance da ses admtois-
tres que ie tö e des droits d'épmive des ap-
pareus a vap"Ui' (3® tri mes ire 1914) se trou¬
ve, a partir d'aojourd'hui dimanche 15 no-
vemb"e, entre Rs mains de M. le percepieur
de la 4e division.

Bsa Cesffessrs,
Nous avoas signaié hier

. X7. V.

tine PretfglRffon
«s«»|c4» Oitemama

Nous rccevons la protestation suivante :
Monsieur le Rédae«enr en chef,

Nons, si, jets Ottom»ns, résidant au Havre,
nous protestors av,-c 'a deroière énergie
coutrö le gOuve nemeui tore pour son acte
de folie qui le fait mettre aux cötés des ban
ditsaU nunds contra la Trtple-Eotente qui
defend le droit.
Nous nous inettons sous la prot°et;on de
li France civiiis&ti ice, notre pa trie de ece ur

Isidore, Pi 'toff, Eü z<r, Ha bibe. Co
roiinrl. KaltdiS, Mafrehs, Aflghtaii,
Samuel ,

mères iadis ennemies.Et l'égoïstephüo-
sophiedu due s'épaaouissait avec béati-
tude.
La marquise eut, cependant,un renou-
veau d'angoisse quand M9Malhardyvint
passerquefquesjours a Sartrevilleet.se-
ionsonhabitude,eut entretiens sur entre
tiens avec la duchesse.et tout autant de
conciliabulesavecson iils.
La duchesse n'avait-elle aceepté una
sortede trêve qu'autant qu'eile n'avait pas
soa précieuxauxiliaire sous la main? Et
ies sourdes hoslilités contie Fanay a'al-
iaient-eiles par reeommencer?
Maissaus douie le notaire n'avaif-ilap-
porté,aussi, que des conseilsde modéra-
tion, car rien ne fat changédans l'attitude
de la duchesse; rien ne vint modifierla
charmanteattitudede Franeis enversFan¬
ny".Sesadversairesd'autrefois,aprèss'ètre
consuités avec Stéphane, qui connaissait
mi°uxque personne les penséesdu petit
dm,devaientse résignera cequ'iisavaient
tant combaltu.La politiquene produit-elle
pas, tous les jours, de cesmiracles?
Et, en eflet.le sageMulhardy,aprèsavoir
tout examine,"toutpesé,était arrivé a cette
conclusion:
— Quevoulez-vous,clièreduchesse: de
deux rnaux,ne faut-i!pasaccepterie moin-
dre '?Et, vraiment.pourrait-on considérer
commeun inai que Francis deviennel'é-
pouxde FannydoRysdale?. . . Vonsi'avez
eonnueb*bé,"enfant,jeune fille.di-ja pres¬
que femme.. . Qui pourriezvous lui com¬
parer?
Que votreorgoeii d'époöse;?«'révolte,a
i'idce ë'aecepter«sitejeune «• poi®.briu

cup chose ? Eq tout cas, je serai toujours Den*
reux ae eoniribuer öaiw ia u-e nre de me.s mov. na
ea m'aisocisnt s n'importe qrafie tenD-iive en co
S' ns. El j'«i l, ffrrne e polr que los co fleu s hs-
vr.-us ne soront pas inferieurs duns cette Actie
num-nitaire, a Ipuis eolteg es des autres villes
Avec mes remereiemeuts d'avolr. p.r votre arti¬
cle, cqnirihué s stimuk-f ies initiatives, je vou»
prie ü o^Ft-er, Monsu ur le rèda, t, ur, l'assuracci
de nia con.-kieiauon >uplus distinguée.

Neus ayons pfoiement r« éu la letfre sui
vaate qui traite de uiêrae question :

Le Hsvi<ït14 novembre 1914
Monsieur Ie rédacteur d&petii Havre,
Miirsieur. jo lis daas votra journal dece joar »
Des Cuiff ars. s. v. p.
Je viens vous fsiro part, M,«iSienr !o réda©
teur, que troi- cuvners de ia viile f,nt pris l'ini.-
tiauve ds metire leur reoos bebdoin, ia,re a
disposition de la Groix-R ,uge pour vtnv,vles bles¬
ses ielundi. L"ur travail est gratuit e« jïs ,>pè-
reot depijis le lundi 3 aoüt dans trois 'löoitauj
Ja vfiie. de buit bcures du matin a ,,x pujj
bertfes le suir. h -ure d"s pansements, diner. „Ie
MaIgré kur bonüe volonté, iis laissent du tra-raiS
a faire.
J - vous demandersis done, Monsieur, de fai»?
appel aux onvriers coiffeurs du flnvre p»ur leut
rappek-r ies services qu'ils peuvent rendre aus
bu sses el je •uis persui, cé qu un simpjivisui
la press» si ffira pour leur riqpeler leur d«;voir.
Dans 1'espoir qcc la preseme prufitera a noa
blesses, ree- vez, etc.
Les irois ouvriers coiffeurs dont il est ques-
ion ci'cscettp lettr.- sout :
M O Galando, coiffeur, rue de Montivil-
liers. II ;
M E. Tnoré, rue Amiral Courb 't ;
M. A. Avoine, COirs Ju la Rép ibliqne.
N us sorouies heureux que notre appel
ait rencontré taut d b ranes voloaies et
nous nous f isons l'interprèie des b t-sses
pour remercier les co>ffturs de leur empres-
hement.

Sociéfé Le Due e! Presset, Ph. de {r« classe
Gomprenaat deux pharmacies ei au iauo-
ratoire :
i» Grande Pharnmc edes Halles Centrales ;
2 Pharmauie principale, place de 1Hötel-
de-Vi!le, 28 ;
3» Laboratoiré principal.
La Pha macie principale, place da i'Höfel-
d -Viile, 28, et rue J uies-Lecesue, 2, ouvrira
«e 16 aovembre.

««.ua fliuua a.a. q-e bon nonabre
de blees-s hosoitalisés daas les diverses am-
bulavioes de nol re viile, scraient heureux de
reeevoir gratuitenieiit tes soins de coiffeurs
proffssionneis.
Nous avons eu la satisfiiciion da eonstater
que ce dé-ir a tronvó parmi 1p«-coiffeurs de
noire vi le l'aceuei! le plus ernprrsis.
II noussuffira da neter les reaseigneraents
suivants, qui nous soot parvenus dans la
journée d'h er.

GVst sinsi que M. Jaüen, ane'en coiff'ur,
s'est emnresse de doaner ses soins a sx oles-
sés de i'höoital de ia rue Mexico.
D uutre part, M. Hela Sue, coff'ur, 5, rue
Baz >n, nous fait eoaoaitre qu'ii ss fera un
gad ptalsir de faire gratuifemeut la « bar be
et ie« cb-veux » aux biessfs rniiiia,res con-
va!escenis qui pourront se rendre choz Iui.
M. Juffen R >bm, ouvrier coiff-nr, ancien
secrétaire du Syndieatdes om ri- rs coiffeur»,
pous ini'orme que ia mobiiisatio i ayaai di¬
sorganise cette institution, elle n'a po se pró-
occauer de la question.
II sjoute :
Personrellement, j'ai tenló de rénnir quet-
ques cainitiades po -r orgsmrer uil service gra¬
tuit si mod sb* soit il) de coiffme dans dos liopt-
lanx. comp an> pour le roue sur la contagion de
i'cx-mple L'onseace de mute base d'tntenteoi f
füii abaodonner ce projet, dunt la ntcessué
comme vous le sign 1 z. s'iuipose.
Peut étre le Synuicat patronal pourrait-il quel

cela n'est, hélas! que trop naturel. . . Maïs
songez-vousa vous,quand il sagit du ma
riage deFraneis?. . . La marquise,comme
tant de femmescoupables, n'a-t-elle pas
élevésa fille, au contraire,dansdes senti¬
mentsde parfaitepureté?... Et. pa -dessus
teut, si Franeis l'aimait. . . pourriez-vous
ne pas lui appliquera elle le raisannemeut
que vousteuiez 11y a quiuzejours, quand
il s'agissaitde cette petite ouvrière,d'ori-
gine presquemisérable.. . que votreöls ne
pourrait réeliement pas épouser sausdé-
choir?. . .
— Mais,n'y pense-t-i!pas toujours,mon
ami?. . . Est-cequemontilspeut s'ètre dé-
tachésoudaind'un amourqa'ii i'avait bou-
leverséa ce point?. . .
—Voiiale bic! pronomjaitle notaire. en
enlevantses lunettespour les frotter. il ne
vousen a done jamais. . . jamais parlé?.. .
— PuisqueStéphanea fini par lui arra-
cher la promessequ'il ne s'en ouyriraii pa:
a inoi avantuil an révolul... Et combien
je suis reconnaissantoa votrefils(lece qtt'a
pu faire son amitiél. . . Gar, si je souffre
atrocementde ne plus avoir, avant tout le
monde,toutes les pensées de mon fils,je
sensque si riouspauvonsêtre sauvés,c'est
a cette année de trêve que nous l'aurom
dii!. . . Muis que dit-il a présent a Sté¬
phane?
— Voiia!. . . voilé1 refa' .e notaire.
en reprenant ses lunettes t , ' _esessuy,
encore, quoiqu'elles fussent "7.êmemen
limpides... Voilébien le diarJ ' ' Votr
Franeis n'est pas simplement» ."^eoura
geux, bardi, brillant. . . il n'est, „ . upir
meatcapabledeïjaoaterkchevalcommeic

ftïPH'.hin «!«•E'er de I'Ffaé
A partir du mnrdt 17 novemhre '9,4. d'i ■por-
tfüles oiodillcations seront epporlé"S au service
des irains de voysgeurs sar diverses hgaes üd
reseab.
Caraciérisées surfout par la crfialion d'exoress
sur des tunes oü les ci-e rasiances n'avaient p-is
permis ae le faire ju qu'iei, ces modifies, ious ont
pour bai de faciiiier. dsns toute la tnesurn com¬
patible avec lo besoins du l'autorité m iij-ïre. ies
relations a graode distaDCe enir- les diverses re¬
gions desservies par les Glietaras de fer de
t'E'at.
Voici les priricipsles :
t» Ligne de Paris a Diepne par Pontoise.— Afr
célérat on nes express aeiuek en eorrespondsnee
Dieppe avec les psqueii t- de ou pour l'Acgle-
ier»e, et introduction a'aa wagon-restaurant dans
leur eomposhion.
1° Ligné de Paris a Brest. —Gréaliou d'un ex¬
press de jour et d'un exp-ess de nuit dins cb que
sens, entre Paris-Momparnasse et Bi st, via
Gbaitres, Lo Mans, Laval, Reones.
Lei express de jour compurteroiit ua Vvagoa-
re«!suraot ealre p»ns es Reones.
3" Lig e ou M ds a Angers. — Gréaiioti d'un e--
press de jour emre Le Msns et Angers, reievm f
on donnant »ti Mans les , o respondances d s
expr ss «te Paris et de Brest, ttiusi que cello de
IVxpress RoueiiOiten-Le Mans, dout il est ques¬
tion plus ,oin.
4° Rpiatimis Normandie-ABjou-Bretagr®. — Dn
train express es prevu t-.oi1. u uien ,,«en-L,e
Maas, I, correspond au Mens, dons cbaque sens,
avec ies express Paris- B -est d'uue part, et ue
Mans Angers d'aulre p ri, et étab it, par suite, des
relations rapides entre Kouen, Caea, Le Maus,
Angers, Nsntes, Renn-s ei Brest.
3» Crouton dun train express de ntiil entre
Paris et B ud, nux sv, c co'respordaDce de ou
pour ies Sablus-d'Olocne, La iïocli lie, Royan el
Co.-rise ;
6» Bflations rapides de nuit entre les Sabris-
d Oionuf. Ls P.o/bell" et Tours, par la cré«tiou
d'un i'xp/ess Thouars-T'nirs et retour en corres-
pundaace a cette d"ru:èr,' gare a-vec l'expresa
N/sBtes-i.yöa de la Compagnie d'Orlèans.
De la sorte sont établi'-s des relations rapides
des rógions et des pons'du Sud-Ouest avec Lyon
Ot la Suisse.
Ces express transnnrteront la ma.röe a destins-
tion de Lyon et d" la S»uisse.
Enfin, da, s le but du donnor ou de relever les
correspondences des divers express indrques ei-
dessus. ou Q'.iméliorer les relations des iignes
Iransv rsales entre • Hes. des modifieuiions so¬
ront apporlees au service des trains sur la plu¬
part des iignes du resesu
Perur toutes ces modifications, con«n!ter ii
Nourel IndJc»Uur du so o ce au 17 novunbre, mis
a ia dispusiboo «inpubi c dans les gares.
Dautre» modifications sont 3 l'ótude et seron'
réaiisées procbaineraent.

E,® Pea
An débnt de I'après-midi de samedi, dp
irteendie s'est tléc!are dans les b irsaux da
journal La Démocratie, rue de Paris.
Le feu, qui a pris naissanee dins nn ap-
parlement situé sur la cnur, a rap dement
gagoé les loeaux en laqade snr la rue.
Au moment oü i'meuidio s'ost déelaré, il
n'y avait pt»rs«nne duns {'établissement, de
sorle que lorscju'ou s'est aperpu du sinistre
le feu .«vait déja fait ü'imuortauts progrès.
Lss sttpeurs-porapiers, V"nus sous or-
dr-'S du sous-lieutenant R.ynand, durent
mctlre eu service deux lances pour coyer lfi
(by er.
Après too;s quarts d'heure de travail, 16
feu etiit maitrisé et les loeaux d* b yes.
Le materiel de bureau et diverse instal¬
lations ont été détruits.
Ou ignore la cause du sinistra Ct rimpor-
tance des dégats.

M. OT ET bMTi£TE,52,r.4sialearn!5,r.3.-»l8'

due... ou demenerdes cotillons,des cake-
walk, commesonpêre n'en menajamais,.,
II est aussi lin, aussi diplomateque nos
viëillescervelles.. .ct dix foisadroit com¬
memonStéphane,qui se croyait le muliti
desmalins, lui. pareeque, de haute j utte,
après toute une série dediscussions,il lus
avait arraché cette promesse.. . ei qui n'a
pas pius de confidences,mniatenant. ds
votretils, que votis-mcme! 11a une trêve,
notre petit duo ; il cn profite.. . Et pourvu
qtfi! Lobserveloyalerncnt,monIllsn'a plus
le droit de iui adresser le moindre re;,ru¬
che,
» Cettehumeurdcsagréable,presque fé-
brils, n'a-t-eile pasdrsparu?. . . Ne faii-il
pas tout lemoiitleheureuxauteur de lui
N'a-t-ilmèmepas i'air de courtiser Made¬
moiselleFannydeRysdale?.. . Peut-oa lui
demauderdavantsge?
» Stéphauc,liter, tuttemont, a essayéd«
Ini rep'irlerde ie betfeAnglaise. de iui dé-
el-eer cmuhienil se trompait, ja-lis, daii|
sonappreciation: ii est vrai qtte'le a Si
firodigieuseiiientchangé, tout ft coup...
ons i'épanouissementdesonamour! oom-
lüc arteHearsous le soieil.
—El... qu'a dit monfils?. . . iuterro-
geait ia duchesse,a la fois desirense que
Francisfut cprisuc Finny,mainqu'il o et^
pas tout a fait icqulcó a sonpetit rêve p»
• iivlSfli

(A suil



Le Petit ïfswé — Otmaoche15 NovemftrellWi
Cilifi4 Gardé fMsine-et-Loire), Hosptce Gênéral ;
Maurice POMMËREAU, 3-?ana, soldal au 383»in¬
fanterie, dotnieiifó a Le Mée iSeioe-et Mime), Hos¬
pice Btnéral ; Laufa THOMAS,35arts, soldat au 24»
territorial infanterie, domioiiié 6 Fontaine-le-Dun
(Seine-luférienre), Ilospiee Général ; Frsnp >is
STÉPHAN,29 nns, soldi t sit 219»inf nterte. domi¬
cilie 4 LarihouaRipau tFhjfatèrei, höpilal n» 39.
TRANSCRIPTIONDE DECÈS

Gustave ANNE,26 ans, soidat au 129' infanterie,
domiciilé su tfavre.

Saint-Roma1n-de-Colboso
Censell Municipal. — Le Conseil municipal de
Salni-H »maiii-a»-Goibose s'est ré urn a la Jfalrie to
je di 12 novtmbe «914. fl 2 h. 1/2 du «a.r, pour
uelitir rer en session ordinaire,
Eiaient présents : Ata. Gm rcler, mrtireglïous-
sel. ndjcMil; Duparc. Hf-dl. fteuvter. Renoui, Le
Gsy. cnieot, Benard et-rte >aBiutreisa
u. no Sty. est <B*Jgnê Conime secrétaire,
t.e procés-verbat de la deraifte seance est
adoptê.
ft:t' ar tileur.-;pour 1915. — Sont proposés a l'a-
grcmeist de 51.te sous «wcfat - Titm>tre3 t \f<A.
Iranis Auoia, P-ui Diïditc. Emite Gó ó, Pi»ei(fa
Brede!, Victor Renard. tlenr Cbicot tiis, 6 ortfes
Q'iertioT, <i-'La tteaiuëe; Jules Jscqueiin. deS-rnt-
Aubin-Rouiofa; Jules Boére, du Havre, et Ferdi¬
nand Lec ujn, d'Eorétot.
Supntêanis : MM. t outs Benard. Era; te 1emer-
cter, Joseph Let ndre pèw, Edousrd JziheUe,
Pietre tiaiivltle, Rene de la Bomresse. ae Saint*
Rom tin-de-art%« o, et Pierre P rior pén;, de ' a
Lertegiie; Pierre liieltev-.lle. de La Remtme;
Pascal Bcrtbélot. (te S-int Enstaciie, et Napoléon
Go;ruhle, de SSint-Aubin-HolitoB.
Game d'éraryne Sont proposes comme sd-
ntini tra', urs de la Giisse (Fêparcne. en rempla¬
cement de a SI. Le R 'V et A«i>sse. déeedé.» : Md.
Georges Du -re ettean Peiiol, Hotstee/
Ctunwssions. — M Retxmt est >êslgnö pour
remplacer M. A-rasse, décéde, cotume membra du
Bureau de bierifai&atico, ei M.«-hieot est dasigïtó
pour rempiaeer le méme a la Commission de vüi-
rie et hyg.è i»
C nti. a scolaire.— MM.Rouvier, deLsRèuTesse,
Lecat et Runout s«nt ■ó.-ig.'éx poar faire ia quête
dans !e pays, en faveur de is canfino re -faire
Location du rnaren é. — Après longue dèiihêra-
tion, it est decifl ; d'sccordi r au Cunoessionnair e
des droit- d piic»' aux marchés de SalrjiRoma n,
une, diminution de f ruia..e de too francs par
mois. a partir du t" oetoure jusqu'a ta iln des
nostilités.
MM.Ciicot et Bénard ont voté contre coiie dé-
cision.
M'i. Roussel, Dtiparc et Br»de! sont chsrgès
d'êfabor» r «vee 51.le ra tire le compromis a inier-
venir «vee ie co cessionhaire.
Budget de 19 15. — Le budget de f9i5 est vóté
par ie Can eR. li présente un torn! üe recettes
ordinaire» de Fr. f6. 130 —
et uil total de depenses ordinaires de.. 45. 819 10

soit un excédectdo recettes de Fr. 28o 90
Les reci ties exiraord mfires s'éq liibrent avee
ies flèpeiises exirauTdman es par un total de
21 887 fr. 3 >.
Assist o figmèd"C Ie. — Le Conseil wêto Ia lisle
dVssLvance medu-aie gratuite pour I9i5
Ass-stance. En Comité secret, lAssemMée
vole d s allocaiions aiensuel es a d»s neiiiaid» et
anmet au hén fice de la lot sur les families noai-
br<usts plusieurs familie' de la localité.
La séance est levèe s 6 hjüres.

AVISDIVERSOBSEQUES DE SOLDATS Deuce MEZCNGUELBI sa FUle ; M et M—
H MEZENS'IEL; «"» Madsielne PEZENGUH ; M
et tlm' BIGOT; les Families GESMOUT.DUFAY.
SOL'OAï HESOUADD,8L0HDEL ei FhlBOUUT ;
If:"- S. SE3!SE ; la Familie et les Amis
Ont Ia dmilenr de vous faire part de Ia
perte cruelle qu'ils viennent d'eprouver en la
personne de
KladsmeMEZENGUEL
Née Eiiaa-Mario DE 5MOMT

ieur mère, belle-mère, i ranr'mó'e, soenr.
bPile-soeur. tante, eousine et araie, déoéfiée le
vendroai 13 noverabre 1914, a trois lieures du
matin, dans sa 59= anuée, muoie des Sacre-
metüs de l'Eglise,
Et vous prient de bien vonloir assisierè ses
convoi. -ervlee et inhumation, qui auront lieu
le lundi 16noverabre, a üuit heures un quart,
ii l'tiospice Gónóisl.

PriesDisspc isBapSasoaleal

Les obsèqnes dn soldat Albert lUimiÊs, dn
15'3« r -g»ment d'tnf .pierie, doruiitnte a Pui-
|i. et (Tarn), anront tien demain tundi è hult
hei r.»s du inatin, daas la chapetle de FHó-
ptiai n- 8 (Lyeee de gai<jans), 2, rue Anse ot.
L^s ob én ties des soldats t. is Dela-vaud,
du 68e de Lgoe, de Ko» aitlé (V t ne) i jeau
Gahanciier dn 76« ierritorial.de B aiice ftile-
et-Vilaitn) ; I- srph Pm am. du 15®do Lgne,
de Saint-F' lix (Loi-et-G oonue), tombes au
ch nip d honneur et tnorts ue Ie urs blcs-
aines, ai T' nt lien lundi, 16 novr-mb'e, k
0 lieures 1/2 du matin, a l'höpiiat auxfliaire
n° 2, me Ëmile-Reuouf.
Les ob pqoes dn so'dat Jean Bonnrfois. du
842e d'iiifauterte, douiicili ' a Fou-rueu (Lizè-
r ), «u'-ont lien le lti' di 16 novemb/e a
10 ti. 1/2 d>i mat'n ft 'Fïospica Geaérai, rue
Sastavfc-Fiaubert, Sö bis.

Fuatbnil Arisoclntlou
Ilavre-Atltl tic-Out) contre

Atoynl Ambulance Medical Corpa
Get «prè- midi, a Sanvic, le Havre-Atbielic tllnb
Jou» ra a trois heures contre la reraarqusbh? qui-
pe des aiabuiaBClers anglais. Le hèw-tice du
match sera versé a fffinvre dn sons-vèlemeat du
soidat. Anx «pproebes de l'h ver, nos soida s ont
frufd dans les trancbées ; le public havra s rr »u-
v»ra done nujourd hui t'occaswn de co iribeer 4
L'oimoi de nowre«nx vétieii.-nis eb uds qui >ion-
n -roni un peu de blen-èire a nos vaillams irou-
piers.
j/eqnine hsvraise sera a'nsi cömposée : But :
Frénn »n'"; ariléres : Gu'ré, Piérard ; d»mis : sera-
treutL Davion, Sfeinhauser ; avanis : Go iay,
Hawes. R- nier, Arnaurl. Brind»au.
A 1 h. 1/2, i'équipe swcon ie du HAGjouera eoc-
Ire Péqnipra des « Bipus a de la claasa 1913, setec-
tionnee p irmi les crabs havrais.

Les ostites annonces ifSlEi(h@
maximum six Ugnos sont tan/ees IS Ir. SO
chactue

|>iSS|.f*(frf «ux personnes suse- piibles de don»
UmlMi her «es rens» ign, ni- nis sur le soP-
I lft| ill ('°' Ed ou ar tl SlEl.EY, eavsKer aB
6 IMiciP» 27*dragons, n' e Cadton, 4' ^e' ton,
présuiué blessé 'e w auüt, a G»ise, de les faire
parvenir a M"*MELEY, 4, rue Rubert-le tfcahte,
an Havre. (3;i36s«^pédalité Se Oeull

h L'ORPHELiflE.13-15, rue Thiers
3etfSl r-ein-iPl ca 12 tecares

Sar Slueuuhvs,au:, «cnacnneraltfèeg.noeuil porta a
«aeiSiïa aotmrüe
TELEPHONE 88

Hue d'Hartleur, a Gracilis,
demando des Ménages ou <l»u x Dnroes po'dï
sérer maisoas d'si.ui»-ntaliOii. Belle situation.
Rèfért-nces et cautionneraentexigées

18 16 (3H3)

Mortan Champd'ïïonnsur^Qmmumsaüons<§iwems
Pour devenir v ,!n« s: lïo ,si-, ie GARAGff
CAPLETdonne des lep ras a pnx raodérés.
S'adresser 34 bis, rue Dicqurmsre. ('i315z)

!A. el M- Vicor LE COHDIEH;
Hl.Gnston lE COGOIEH;
iï"> naris LE COHO'EH;
Af.et AA—Serrphin B/8VILLE;
06UD3lE cOHOltiï ot ses Enfants ;
Les Parents et les Amis,
On! ta douteur de vous faire part do la perfe
cruelle qu'ils vienn. nt d'eprouver en la per-
s#nne de
IVIadameveuve Victor LE CORDIER
Mée Victorienue Avaihe BXBVILLE
eur mere, belle mere sceor. beHe-soeor, tante
et ami ", d"Cé'!ée ie 13 novernnrö a t8 beures.
d«ns sa 70««année, munie des sac emenis de
l'Eglise.
Et vous prient de bien vonloir assister 4 ses
convoi, service et inhumsiion qui auront Leu
le lundi 16 conrani, a ui e heure et deraie du
soir, en l'Egiise Saiut-Vincent-de-Paul, sa
p ir isse.
O.i se réunira au domicile moriuaire, 6, pas¬
sage Lecroisey.

fPlMBin 134?Is IQ» h 80S418.
Vu les circoiistances actuelles. il na
sera pas envoyé de lettres d'invita-
tion. la présant avis en tenant lieu.

a M. Jean SCHOUXjuge de paix suppiöant, an-
I cl-e a'yotat „u matre, cooseuler municipal,
et MmeJ SCHSUXson r>êr»»et sa mère ;
,« Boberi Eaoiaird SCHOUX ra' d.-cin auxi-
liaire en 2 6" ivgraerat d'mf ratérie, son fiére ;
Id. Akinase SCHOUX; id et Al" Nicolas
SCHOUX; M. et AP-Phrro SCHOUX; Al" oeuoe
A8HAH0: ld. Edojurd LElHEVEHEl, ses Oi.cies
ei isntes ;
&'«"oeuos Henri HUTIN.sa irran'l'iante ;
ffi ei TA"Alexand e CA33Ê et leur Fills ; Al.
et Al" Léon SCHOUXei leu s Enfanis ; MIU
8 Jeanne SCHOUX; 0. Jean SCHOUX, Ciporai au
107' régimen' 'L>f»nt«vi«. M, et M— MANEN
t leun enfants ; ft! ffiarBel AUTO'S,sol mt au
•26" ségiraeiti u'infanierie ; M Henri LECHEVE■
HEL, c.tpoT'l au i3i« regiment d mfanttrie,
prison nier de t nerre,
S' s cousin- eteonsines ;
le: Families J'-an EVEN. RUTIN, LEGRAND,
DUUL. PtCAHD,COLAS,ROUSSELET,LiMO.NE,
ANORÊ,ses p' tits-cous ns et p litcs-cousincs,
Ont la dnuieur de vous faire pari de la perte
crueite qu'ils viennent d'eprouver en la per¬
sonne de
Monsieur Ju'cs-Antonw SGHOUX

DacUar en ö.-uit
Aroc t au b irrsnu du Hawe

Caporal au 129' régiment d'infaMerie
lué 4 I'ennemi, Ie 26 oclobre 1911, 4 Merfy,
p èi uo ais. a l'ége de 31 ans.
Ei vous prient d'assisier a la Jfesse qui sera
di e a son iuienlion, le mardi 17 nove >bee, a
I neisf h ures du maitn, en I'égiise Saint-Micbel,
1 sa paroisse.
I II na sera pas envoyé de lettres de
fairn part, on «st prió de considérer le
présent avis conaie en tenant lieu.

—OUjetö troBvés. — Voicl la üste des objets
trouves sur ia vote pubiique el declares au Cofn-
raissarial central de police, du 8 au 18 novera¬
bre 1914•
Un medaillon.— Un filet. — Das porfe-raonnaie.
-V-üa cbien. —One bague. —Des móntres. — Urs
labder. —Ua sac a main — One bouclé d'oreilie.
— One ehaussei'te. — One blcyciette. — Ou
pa d ssns — Oae lanterne d'auto - One broche.
— On billet de bai que. — Un soulier. — One
chuine ueeou.— Dus ci-fs.

— . — sags*■—

P| I|I|j¥ BoncïvtiaTcharculiw
HU feiI. ill y 1=, DO'ivant airig-r un ai&
lier. Bnns appointenxviis Inuiiie de se présente»
sans de scriaus'S references.
Prendre i'adresse au bur, au du journal.

(3383s)•oersmt. — tr-rr - . —.—ta»
ayant cheva) et voiture. ds-

ij|,pl ifS ML mande iravail pour enlcve-
S Sas slS^pr ment de marc de pommcs on
8 H Sits a. pent caraionnage de pom-
raes — S'adresser chez M. GÜILLER, rue d6
Normcndie, n* 268. (336lz)

B tP S~B' B1 riWTf I 57 de bonne Familie1i'1™li' it111li ayantsis
J fj I If I f ILLEl t™lograp hie'et coasp-
tai'iutê. deim&.ie fciistpso*.
Prendre Faaresse au bureau du journal.

(337CZ)

— Jpudi dernier, le jeune Andrê Dsmonslgny,
Igê de * an - 1/2, demeurant rue (Ri Genérai-F.-id-
tteibe, 21. qnLta soa domicile pour aller jou r
flvec des camarades. Bepuis lors, ii ll'a pas re-
p ru.
D-;Srec. sont Lutes nour le relrottver.
— Vers Oiizciheures, named1mafia, SimeTroc-
^iiet. demcurrnt rue do i Ecu. 16, s'obsenta un
insiant pour faire que ques commissions, iaissant
au i«gis ses deux enfants.
Soud»in. les voisin» entendirenf des oris ; Mrae
Roconueres ouvnt b usq -leraent la porte et trou-
va Is j unc Erailiente, agóe de 6 ans, entonrée
de flaiemes. Elle Tenveto, pa avec un dersns de
lit, i»nd s qu une autre voisioe courait ch reher
un uoceu . Mafheurt usem. n, ia ftlietle avail élé
prièv» ment b ülée aux mains, au visage et a la
poiinne. Transported a t'Hospice Goueral, ello y
e t deccd»e a quatre heures de l'apres-uudi. Get
acciui nt. qu'on lie sYxpltque pas, es une vra e
fatatilé car iMrae Troeq ei, qui va êire bientót
Bière pour la quatrièrae fois, soigne ties bien ses
ent nis e< ne ,es la.s o pour aiusi dire jamais
seuis. Le pere est mobi isê. Le pere est mobilise.
En pcrlani si cours a I'o font, Mme Rocomieres a
êté bitiic.e an poign- t droit.

§ulletiii ê@s§ocMtii

156f43 IS*! T Sï 3" sachant bien sa par-tie et voti-
IHlimUI» 'anl fare un l>'11ie ménage,illlaSllEfli estdemandéedssuits
S'adresser 1, rue des Marcbes, le mafin.

TRÏBUNAÜX
mtllsslsesdelaSelne-InfénQiire

Al. LéonGCNET,pbarmncien;
H" LeonGENET,r.ceLAIfOlX,
se- oere et mere ;

M"' MadeOIneG NET;
*»• Isabella GENET,
se- SOBÜI'- ; Tic;'-

Lu familie, et les amis
Rcmercient les per^onnps qui ont bien vou-
lu assisier au service funèbro de
Monsieur Charles GENET
Sold 't au 329' Régiment d'Infanterie

étranger, 28
ans, deman-
de PLACE
bó!el ou fï-.Godepvlile

Ccnsel) municipal. — Le Conseil mnnict-a! se
reu . ta 'ra idt proi'üaio, t7 courant, a 4 heures
du soir, pour ia ses«ioa ordinaire de noyembre.
Etat-Cioll. — Publications de mari ge, - Du 19
noveuibiv : Lucu n-Edouavd Tauv»1. raenuisier.su
Hsvre. rue fie'na dio de Saint-Pterre. 27, et Su-
z.mne-Lucie .'«farraine, domesiique a Godcrvillo

Ang- rvllle-BalHeul
Pour nos soldats. — 51. le cuire (ï'Angcrviile-
Battleul letue cte les personnes généretiseA qui
out de nouveau repondu a son «p^el en faveur do
nos sold. ts.
D oxtéme envoi a Ia gare de Bréauté-Beuze-
vi le le 8 noverabre. de 16 paires de caausselies,
4 cb mises, 3 tricots, 2 calc©>n-, 3 cachc-rii z. 2
ceiu ures flanelle, i couverture, 3 pas.-e-moaia-
gne. 7 pnqu»ts de tabac.
Lisie e- o rsomies qui ont bien vou In remeltre
de- objets de laine a U m itrie est ia sutvante :
MM,GormiKr. m"re ; Francois D eewe, E nesi
Maiaüdsis. Franpois Biéry, A phouse Da-rat Josué
B noist. Eudier li s, Ambiine Reus, Brasseur, Ba-
riau, Milö brasseur.

Rpeltevllle
Mort au Champ d'honneur. — M. Gaston Hnutot,
de un t'i-vil iean >i Ie au 224' d'rafan erie, »f
corapsgme, a-é (ie 27 ans, esi deci de le 22 s>p-
leu.bre, a iiosuy sous-Bols, des suites de ses
blessures.
Peur nos Soldats. — Le maire de Bret'evil'e a
fau rem tir- au centre ne recep'ion de Bieuute-
BeuZ' vide pour nos soldats : (S couveriures, 2
l<iC"ls de lcine. 7 paiies de c ausselles et 13
moiicbolrs, olïerts gracieusement par piusieurs
babuaDis.
Cours d'adnies. — On cours d'aduites sera ou-
ve.t a 1' c ue «iegaiiy.ns. Les seances auront lieu
les rnardi. merer- di et vendredi de cnaque se-
mainc, de 7 h. 1/2 a 9 heures du soir, a doter du
17 noveuibre courant.

Gonfpevlile-Calllo}
Mort Nfenntml.— l esneur Marcel Joseph, S3
au-, .-oio«i «it 89' régim«int d'infanterie. mort au
champ d'honn» ur du 30 aoüi au tb sepL mbre.
Honneur ct gioire a ce brave dèicnseur de ia Pa-
irie 1

Fécamp
Après fincend'e — A la suite de l'ineendie de la
sci o de is. odol'pbe L -isel. une i nq- êie a été
ouvi rte nar M. Brei, commissairo de pul.ee. Lundi,
rélshirssement qui occupalt encore vingi-lrois
ouvriers, avait cnóm ■par suite d un léger d.fie¬
ri nd enlre ie patron et le oersonnet. Uae rori-Je
effettuée ie soir par M. Fauquet, comiomfitlre,
n'övoit rien reveté d'anorrasl. L!,s causes du si-
uistre deamurent inco&nnes. Les désaUs attein-
diont 200.060fr»n s. H. Fauquet a été légérement
brülé su oou <n vouiani sortir ie cbeval, qui a
peri dans les Bimraes.
Oon. — Le maire de Fécrmp a fait parvenir nu
col mei Gortts ia «omme dta l«0 f.a--cs. pour amé-
iior, iion de i'ordinaire (les soiaats beiges qui out
P riicips a l'lucendie.
Dans ia Garnison tielgo. — On signs ie ta pró-
-eiice, c,a-s ia ga nismi beige de Fécsmti, d'un
jeune Russ >.M. Altmattn, d'Odessa, frere du petn*
tre bien conna qui, éludiant a l.iège «n moment
de la declaration de guerre, s'est eugagé d-ns
l'srmée beige et a tonquis öepuis ies gaions de
capoiai.

Yport
Arresfathn de deux enfants.— Les enfants Msjrca!
Moill i<i du Boger. éx«' de 50ans, el JüfeS ifwtl-
ia d. ègé de 9 ans. qui avaient mis a sec ra Gasfao I
ü'ïport, ont ren uvelè letins exploits.
Saraedi 7 noventure vei-s uibii, l'nn d'eux.
l'aiiié, a escalade la ció'ure de la e»ar d« Jfcicjarae
Decaens et a at r-pé un - volaflte qu'ils oiv portèe
chez te pè-'é et qu'ils rail cacbee aaes fa cbsmbre,
oü 51.Cbau'dru. garde cbainpétre^ ra reiroovte.
O ', te riifsue jaar, vers une beure du soir, M.
Rn jon, prépo « das do-,anes, Kwiien de la vifea
des Roses, e Yport. 4 Mire Géaener. a Paris, fut
fort surpris d» coustater qu'uu vulet du premier
etsgo était -rhê.
Après une visite des lieux, oü réanalt un grand
désnrdre, il trouvailles f ères Sïiiftard tdoltis sous
un lil, dans une cbambre. Ces gameaieuts, qui
veu iicnt de faire effraction et de buire du cfitv-e
dans in maison, se dispos lent a pousser p'u- loin
ieurs exploits. lis avaient déjs detnioré «»« voi-
turette d'enfant, une hlcyctette de la n. mi-a >t
ca-sé piusieurs bo.uteiiics et sliaiect eonlinuer
ieurs exploits.
5). B- jon les apppréhemls et les couduisit Sla
ma (ie. Ls gendawnerie fui avfaée aassité" et les
gendarmes Scudin et Ridd const» tènaot eas nou-
vr eux mófiits. qui- tie f nt qtfaccrot re ta mau-
vafse ruputafiou de ces jnines enfaats rncorri-
gfbli'S.
E i raison de ieur dêlaissement et de leur mail-
vals lns-lncls. M Poü -.gnon. maréchal dos logis,
s'est vu, m-tigM leur jeune 4ge. duns 1'obligaL -n
de les arrörar ct lis out éte iraasferés au parquet
du Havre.
Gomme su Gasvno. les entente Msillard ont laissé
Ieurs -rdures d as lu villi ie iime Golerier. Ga
douanier los leur a fait enlever.

Gervliie
Acticn d'êelat. — M. vsurice Bioult, de ceite
Corumuiie, qui a deux f ères av.-c lui sous les
drapeaux ct qui en avail perdu un aiitre au ser¬
vice mill'.'lire avaot la guerre, vi»nt d'frre nemmé
cspora! pour avoir, avec tra Al-aci.-n qui p-i'iait
l'sileraaud, cap. ure (lt-ux bocbes, dont un adju¬
dant.

Diepps
Hos amis. — Lnrdi soir, Mme la ducfiessede
V»a '.Ome. socur du r.-i Alte-ri .1" do B<igiquo, ar-
rivant d'Angb lorre par ie paquebot Arundel, ac-
Cutnpagnee do sa ii ra et d'one dame de compa¬
gnie, eit passée pi r Dienpè en se rendant a Paris.
• Le due de Vecdöme avait traversa Dieppe quel-
i qii'»s jours Eupaiav-nt.
M-udi dender, sir Louis Mallet, ambassadeur
d'.vra. !•terra a Gonsianiinopie, e-i arrive a Dieppe,
i veosot un Pur s. U a pris tn-s&itöt p ace sur ie
siesintr Ai WttUl a desfinatioa de Fofiustbuü,

mfile. Serisuses references
Ecrire J . B. , bureau journal4" Session de G)I4

que nous l'avons indiqoé, la 4a sos-
l!o:i des assises de la S"iae loféiieure com
aitncera a Rouen tondi prochaio 46 oovem
bre, sous la présidciice de M. lo coitsetilet-
Rohiifard.
Voici li lis'e des jnrés désignés poor le
service de teue session :

Jurcs t'ttnlaires
MM.
Germain Henri Goujsrd, typogrspbe, 6, rue Pieu-
Vry. nu II"vie;
R ymond- Leopold fJ-zin, agent d'assurances a
Dieppe ;
Ieaf-Bap!istc-Dé«iré Georges Barlhöiemy, bimbe-
bïtier. au H :V e;
E nrand-piline Cefatfre, entrepreneur de peiulure
a Dev-it - lev-Rouen.
Louis Adiieu G amoisan, commcrgant et maire, 8
I'/juj t ;
Lotris-Armsnd Cléophss-Jospph Seguin, proprié-
triiv a Am relicville-sur Mer;
Aibi-f -Tb-ophiie Dusgranehsoips, caissier, a Gra¬
ft! -Snnie- Hutiuriue ;
H'.mrlJit'es- Joseph SchaëfTor.qair.csfllier s Rouen;
Irt-riSi--,Fiorrailin Grain, machiniste a Soltevllle-
iès-Riruen ;
Iurns Nirci •e Si ravilie, publiciste 8 Rouen ;
Mabrice-ciane Lourcin Laiue, pr priutdie a Saini-
D.-nfe-ic-Tiiibouit ;
Louiü-Eriiesi Beaurio, propriétaire a Roncbois.
Elöi-Grais-Eugcne Btuvain, aDCien buu-sier 8
Arguril.
G urges Aimablo-Henri Arlus, propriétaire 4 Touf-
Leviiio.
Grar el Ló n Polei, négocinnt 8 Rouen.
Aii-xaudi i-Giovis Leinarcband,cullivateur au Parc-
<1'AnXlot.
C-sar-Aibcrt Boillet, eulliv-teur aux Landes-
Vieillss el-N -uves.
Bomaio-Eugeue Boulet, agriculteur a Fontaine-
ic- ii a g.
Erflest-Jöies Haucbccorae, débitact a Bmnièrcs.
Leöii-L.uiis D. iamarc, propriétaire a Moncbaux-
Scrc g.
Piei re Ernest Menard, propriétaire 4 La Maiile-
raye.
Aii x radre-Emile Jazê, propriétaire 4 Biviile-Ia-
tl-ignarde.
li iifi-iules Gaud, aneisn nègociant a Saint-Ro-
fitain-d—Colliosc.
A'sene-Albert-Mèry Courage, cégoeiant 8 Rouen.
Jose.'b-Edmond uarre, ouvrier iudieamer, au
HouIme.
li un-E<uiiOcd Thillard, routier au Havre.
J-.an- Jacques Fétix Leforl, propriétaire 4 Salnt-
Siai'iiij-üsmontitte.
Juies-SieDi.Lis Gaily, cultivaleur 4 Samt-P'erre-
M nnevilie.
Esysce Hure, cultivateur 8 Mesnii-Mauger.
Eucunu-Eniesi Lt-roy, culiivateur a ft<acmp.
Loui-Eugène Boftreufl, propriétaire a Saint*
Et enne du-Rouvray.
té.ra Di tiur. propriétaire 4 Arques-ia-Ratai!le.
Coosiani-Joseph Chauvin, marcnand do meubles,
Rouen.
Ch-rles Guiilaume, eommis.Ls Havre.
Marie-Ai toioe Verneuit. m .iirc couvrenr, Rouen.
Aaeiphf-F édérick Sieuriu, cultivateur a Anger-
vilra-i'OiCher.

m prillftf UnCOMFTABU
S'!8 ^1 ft Silt' a l',ra teoiooiaira, de 36 4

Wil felalésMisSfl. 33 ans, Iibéro du service
militaire — Sérkmses references exigées.
S'adresser par leitre, iniliales G. A. H.

15.16.17 (S349)

Mortau Champd'ïïonneur
M " D'uoeB31NOEL,sa mère ;
Mn' f'ie [lis 8RINDEL.sa (Bar ;
(3 Jean BRINOEl sod fiére ;
Ai"' Marie JOUANNE.sa tiancée ;
Af.ei M" M1CHAUT,Ieurs Enfants et Pelito-
FlUs; ,
af et IS" Jules HAZARDet leus Enfants ;
tti et &*' Eupèn GALOIS;
Ff et Al" Sennit LEVASSEUB;
Nt" o noe Pierre MAILLARD,ses onctes, tan-
töii. sr r.ö5»'•nl s cotisi-iS f! .«'onsines ;
Les P millss BHINuEL, MAILLAHO,VASSEUR.
JOUANNEet les amis
Oat ts duuiéiK -ie voss faire part de !a perif
cruelle qu its viennent d'eprouver en la per¬
sonne de
André BFÜSÜDEL
Sold t HU129' de Uglie

décédé a la suite do ses blessures, rec-ues au
comuii de Cuiirey, p' óa dö Reims, le 17 Sep-
temore, a l'flge de 24 ans.
L'inbumation provisoire a eu iieu 4 Angou-
ièrne, le 12 novetnbre.
Ei vous prient de bien vouloir assisier 8 la
me -se du li-ifiitem qui sera dite le 1ö no-
v mb e. a onze heurf s t'Ois quarts du nistin.
en i'égiise Saint-Vraceut-de Paul, sa paroisse.

PRIF.ZDIEUPOURLU!.

iff Ad. BOLK.ch- r de g re de Belfort en re¬
traite ; M""oeuoe JAÈK,bihiiothécKire a ia gare
du Havre, er ses Enfants. et la Familie remer-
cient les per.-oiir.es qui oi t bi»ra vouiu assis-
ter aux serv.ca et iuhumalion de
IVSadamehlaria 80GK,née JAÊCK

I Ijl VB Ell I P K',efS"£S(iLllilEif ILL»
i't nseignoiuect. donut- curs d'Angtais,üe Fiangêit
et de Piano. L»cons pariiculière».
Ecrire : MANCHESTER,au bureau du journal.

SÜnilïl
M" oeuoe DUl'AL, nés VIMONT, et ses en¬
fants : Ni et M" J LAFORGEnee VIMONT: M"
oeuce G. VI.'fONT et sas enfants, et la familie
uniercit-nt les personnes qui ont bi-ra vuulu
assister aux convoi, service et inhumation de
Konsieur Eugène VIMGNT

Jardnier

Jeune ISoiiniiei
(7 a«s 1/2. ayant quelqnes ccnnaissauces ef
Compfabililé et Factures, demacde empiol
d.-ns buaau.
Ecrire aux initiates: B. G., bureau du journal.

(33482)^

Ui KHIMfilFemmedeMésags
115 pour petit appartement. -»
yfl '<ij%8ïiïSn5 Ö I, S'adresser, s-uiernen! (><ns
.a maiinée, n» 89, rue Micbeiet, 2« étage, a gauche.

(333"Z)

i MMIK ALOUER«y|fi SWlüiJÜsT proxtmile cb -min de ter,
öH feLésflIlM l'"L on s'uviito.! no'jo J.rdin,
de oinq piè-es el dépendances. iPrix moilétéi. —
Faire off e avec prix, initiales M. L. bureau da
journal, |336iz)

STATCIVIL DO HAVRE
NAISSANCES

Du 14 novembre. — Bernard DE^CHA5JP5,p"-/-
sagt- Bue-Verte, 4 ; Jacques LEROY, rue u ic-
Sauvaga 12; Jréne LEUEBGIKB, rue Missiiloil,
69 ; Juiette LOOVET. rue nu Chillou 20 ; Suz nne
PLANGHENAÜuT rue Jules Le-esne, 4o; Franp is
K/FURIC. rue Saim-Nicolas, 15 ; Gaston COLIN
rue de Paris. «7 ; Jeanne l.E FOLL, rue d'Areo e,
11 ; Lucien GAZUG,impasse Bégoucn.

. La Oius Grand Gtioix

» -.-BO IJ n as om m o pour tra¬
il RCpSIMIIL vainer dans un enirepéu-
II tiiilHllr Se présenter 1c lundi t6 o»
il Sr«.S5rf9Ss6>!ii vemhre, de2 a 4 heures.
Prendre I'adresse au bureau du journal. (3367)

Mm"L. RUELLE s- ve.ive ;
M.et Mm°C.FtUELLE, M. et M»• f. PaQUIN,
ses e te ts •
At. R RUELLE,4f»s Germalns RUELLE,Osnise
et töarth" PaQUIN ses pi-uts enfmits ;
Él" oeuoe MARTIN,sa he le-mère ;
B. et Al" C MARTINet Ieurs Enfants ;
M. et lil" J RICHERet Ieurs Enfanis,
ses beaux-f éres, neiles-sfleurs, neveu el
rièc. s ;

Les Families RUELLE,FORGET,AUGERet MOR¬
TIER,
Ont ta douieiir de vous teire part de fa perte
cruelle qu'iis viennent d'épiouveren la per¬
sonne de
Monsieur Ludovic RUELLE

décóde ie 13novembre (914 dans si 70=année,
muni des snerements de i'Egii.-e.
Et vous prient de bien vouloir assis'ei1 a ses
convoi, «eiv.ee et inhumation qui auront lieu
aiijuuM'hui lö nov.-m -re, a trois heures trois
quails du soir, en l'egiise d'Ha fl ur.
On se réunira au domicile moriuaire. Mai-
-oi! de Retraites, rue Jean-Barbe, place Grou¬
chy, Harileur.
Pricre de n'envoyer m fit urs, ui couronn.es.
Lo présent avis tiendra lieu de lettres
d'invitation. (3364)

LES BARQUES WATSONALES
fl 1' Il 1 1 I |' f| 1 ï'n'mériage i.eplf*-
I) il II Ui RU li fa%l!rnZ\"omame
v iet de chaoibre, ia femm. cou.me cuisinière, sa-
ehnn! faire un peu de menage
Prendre t'adresse au bureau du journal. !3Y il

PHOSCAOTISSilDIli
3, Ba cte atrasöemrg 'léi.SS
(orruuss a«o. 3S fr.
Bieyelettes "Tourists'' ICC'
enherement équipées a

Aliment des fösïades et des Vieiilards
PropriétaSres Langais. P"rs»>nnei francais. Fnbri
cafioti franchise. (Uslne: 48 50. tfuai Debi ly Paris).
UeeoDstituant conseilte par lous les méiteetn ■»
aux aiiérriiés, aux convalescents, et 4 tous ceux
qui souffrect de l'estomac.
Adopte dens les höpit«ux militaires pour les
soldats blesses ot les convalescents.
Prix (sans changement) : 2 fr. 30 Ia bolte

R !3 :4!)

PROMESSES DE MARIAGES
TAUVEL (Lucten-Edouard , menuisier. rue Ber
nardin-de-S ini-Pierre, 27, et MARRMNNE (Su-
zanne-LiiCie). doaie-lijuo, rue J.-J. -Rousseau, 98.
GANDELIERlAlpbónse Augustei, ( mnloyé. ree
Victor-Hugo, 85. ct LANNOY(Alice-Angèie), mé«a-
gère. mérites rue et numéro.
RISTONl -ehiile-Mariusi, journalier, ruè dn D">c-
teor-Faüvel, 26, et PIGNY (Louise-Margueritei,
mè-n.si?ére. rue Ra'd. 25.
GAND(Louis-Paul . eissilleur, ii GraviUé-Sainte-
H norine. et DAN».GET (aenriette-Jeanne), joi.r-
n«iié»e. roe B»ithe ot, i»7.
R084RT Alfred-Louis!, peintre, rne du Perrey,
108. et Et.® iRasbel-MarcéUej, ménagère, mêmia
rup pJ nmitéfo.
VANPGUCEE(Roheri-E!ot) jour aüer, boulevard
de Slra-bou.g, H3. el BAROTTEvLX i■ouise-Marie),
aièiuigéPe, métnes boulevard »t numéro.
VKTOR Georges -Gueien). ajusteur, rne de «Nor-
mandie, (8 , et t'ETRA lEüliiC -Marie), doraasii-
que. cours de ta RépuWique, s7.
R@"40T(Alexandre Dés ré), dessinsteur, a Paris,
et GOR'iLIN Aiberline-CbineHe), sans profession,
rue Voltaire. 60.
PALFRAY (André-Gcorges), employé de scterie,
rue HCiène. 1»8. et. DOMART Jufia Dénise), coutu-
i-rlèbe rue de Normandie, 2-so,
EE-RRELLEG(Jeatj-Bapliste), chauffeur, rue de
fa F.-raiiiue, 6, et LE «MORVAN(5fa.rie-Yvonne),
ménagère, mèmes rue et numéro.
ORANGE(Albert-Arsèoei, trfilleiir. rue du Four,
7, «t GHGOT!Madeleiae Louise , sans profession,
boulevard Amiral-Moucbtz, 171.

^ A l'impïitnrrie ds iottrnai LE HAVRE
4i Sb, BOS yomrSMBLBB §!=

our r>EiviAisrr)E
UN BON CHARRETIERLire Gujourd'huidans

Hole des Aflatrea
jngera pendant ceite session les affaires sufa

vantes :
Hindi 16 covembro. — Acbcr, vols qualifiés. —
Brapier, r»eurtie.
j-.srdi 17 novembre. — Van Ilerlé, fille Boi-
lei. vols qualiüés. — Troudei tentative de nteur-
tie.
Mercredi 18 novem'nre. — Tlteron, alt&ntat a la
pudeur. — Li-pt-squeor, atteala. a ia pud- ur.
Jcudi 11 no -crnbre. — SiarcfMtoay, tentative de
BtMirtro. —Lasuief, vols qawnte.
Vendredi 2u oovembre. — D iroseau. attentet a
l:i pudeur. — (faiiois, tentative do mcurtre c-t at¬
tentat a ia pu««ear.
Samedi 21 novembre. — Allals. Payen, flite
Fi-nque, Marc, feimae Marc, ll-udo, Jwracier.
frmwe Dunamcl, femme Beux, vols quahflés et
C&mpficitè.
Lundi 23.novrmbrc. — Colard, attentat A la pu
derar. —Veuve Docios, avortemerit.
jh.rdi 24 noveuibre. — Féranater, Garel, ccups
mortcts. — Noyon, c ups mortels.

Le Feu Sacrê
M" enne PÊTRONet sss Enfants ; M.et IB"
PAiN-PËiRONa: lour Enfant. M Emlls PETRON
et ses Enfun s ; tö et M" Ernest FOBET; 41 et
M" Albert FOBET et Ieurs Enfants : M. et M"
Paul FORET ei tears Enfants ; M et M" Jules
FORETet tears Emr.ts . M e< S" Augusts FO
RET ot ieur Erfa t; M et M""lotus ACHrR-
FORE'l; lis familtos E-tE, PENIIOT, LaSEIFiE,
GOVET,les Parents et Amis
On! ta douteur de vrais teire psrtde Is perle
eruptie q Pits viram-nt d'eprouver en ta per
sonae de
Monsieur*Hsnri-Augusfe PÉTRON
Médadlé de 1ST 0-1 8 tl

leur bpsu-fiére. oocle et cousin, décédé te
i2 novembre, a six beufes du soir, dans sa
68=snnée, ei vous prtent de hiea voyloif as-
sister s ses convoi et inhumation qui cufont
lieu dimancbe 15 courant, 4 1 beurs 3/4 de
i'apres-midi.
On se réunira au domicile taoftuaire, rue
Locat, n° lü.

Deijieurc traiiqaille efi regardant
LEienie!. P. 8 3'.-7.

Tie préssat avis tiendra lieu de faire-
Dasri

et les articles de
Émfle FAG-ITET, LICHTfS€B®I^G-SR,
Yvonne SAHCBY, CHRYSALE, etc.
1!>'I'»fa (52N"):10 (r.«1, r. St-fieorphParis..-Le»• 25 ie«t

ASPIRINE

BOURSE DE BORDEAUX
Cldture du 13 Novembre

3 0/6, 73; 3 i/2 9/0 non lihéré, 81 25; Exte¬
rieure coupure 486, 80 et 79 '0 ; Rnsses 1906,
S3 ; 1969.77 30; consoiidé <" «t 2«. 72; l.yon
nais. «,0i0 et 93'i ; Suez, 4 .060 ; Rio-Tinto, l,3fc0 ;
Gbéque sur Londres, 28 et 25 18.

CompagnieSTormande
DE NAVIGATION A VAPEGR

entro
LE HSVRE, KONFLEUR,TROUVILLEF.T CSEH

sont ileimimli-N
S'adresser 11, rue Ernest Lefévre.

LETTRES DE MARIAGE
Billets (te Nolssanca

Alin d'augmcnter le tr«ivail de
ses Ateliers, fait des COSTUMES
tailleurs doublés si.ie ïi KJRS» fr.,
et dis VÊTE.VlENTS h TS fr.
sur mesnres et trés so'giids. Du 14 novembre. — Alfred PR1EUX,83 ans.sans

protession, rua du Gónéral Frfaherbe, 63 ; Paul
VASSE, 3 mois 1/8, rue Robert Surconf, 27 ; Aga-
tae blVILLE, veuve LE GGRBIER, 70 ans. sans
profession, possagé Lecroisey, 6 ; Jestvne 5:@a-
VAN, veuve M0U1XIÈHE, 3» ans, sans profession,
rue Diuphine, 21 ; Victoria LE éOClX, veuve
GGTY,56 ans, sans protession, rue Bicquemare,
12 ; Emifienne TROGQÜET,6 ans, rue de i'Eira, l ;
Aiphonsiae LEDBG, 9 jours, rue Jean-faeques-
Rousseau, 22,

MILITAÏEES
Jean BONNEFOIS.30 ses. soidat au 342=isrante-
rie, domieiné s Fourneis (Lozére, Hospice Géné-
ral ; Joseph PIRAM. 20 ens, soldi! au !&•lntenle-
rio, domici ié n St-Féüx (ïlsu'e-G ironne), böpite.I
c» 2 ; Jean GARANLHER.33 ans, soldat au 76=ter-
ril».rial infanterie, domicilie 4 la TrHonniè'ra llfa-
et-Vilaine), bópilal n=2 ; Louis 0ELAVAUÖ. 25
ans, soliat su 6-« infanterie, domiciiié a Njiji.illé
(Vienne), bóuitaln» 2 ; Uonri SALMON,23 •aas, ca¬
valier au 3s dragons, aomteilió 4 LbxHly-en-Brie
(S-.teerat-Marn-'i, Hospise General ; Jo-epb Rl-
GAULT,27 ans, ssrgsat au 399' infaatefie, domi-

HilNFLWHNovembre U-.VBE

Dimanche. 15
i.uriui

Kïonli¥ii!iers
Ronselt municipal. — Le Ooaseil municipal se
réitnea a la Maine, aujou'd'hui dimancfie iS co-
reainre, a onze heifres précises.

Octevi le-sur-Mes»
Rèqulslfinns — Les personnes «yer.t c.u desbes-
tfanx i mi uuirr-ge fa-qnlsitionnéS le b aoü» der-
filt-r, sant aviseesque 'le inónlant ne ec-s liqui-i-
t'ioiis sci's pnyé « in ailsse du serCcptcur de san¬
vic. a par!ir du 13 courant.
Appel p.la population. —Uco irfijsnrïie éiant or-
gamsée dins les i codes neuves. «lin d'<tsurer les
soins nécessaires «ux sold-ts ma wies. les rer-
soBBi-s dtsnosa» t de (itr., Ilievle, d ips et eotiv. r-
tures ei. qni cafts nUraiijai 4 fas prékT, sopt prices
VeaaviserfaMaine, —- — *

Mardi

TBIWIVtLLSNoverabre i! ivxe

Dimanohe. lö

Lundi

iterdi

Novembre «I »VJiE

i'iiriP.Tictiets
La dl ...
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SOCIÉTÊLEDUCI PRE55ET
comprenaatdeuxPharmacieset na Laboratoire:

Ligrandepharmaciedishalles-centrales
S6, s-*s« tolUiro — 3FS. X-.es 304X0, pharmaciea

LA PHARMACIE PRINCIPALE
S8, place de l'ISótel-de Villf et rme Jti!f*-liece«ne, 8

T Presset, pharinacien

Le Laboratoire principal d'Analyses
$5, bvm© Kersnftrd lea - d©

Ces deux Pharmacies, faisant en comniuti letirs achats et fab« iquant
ensemble leurs produiss au LABORATOIRE PRINC1' AL. soiit a même
de délivrer dans les meilleures condiiious de PURETÉ ei de BON
MARCHÉ tous les Médicaments.

IBrmaiaInü,esv^refieiaPharmaciaPriscipaleJ
Malgré la Hausse des matièren premières et denombreux prodnits chi-

jniques, la PH ARMACHE PRINCIPALE ne Jera snbir aucune augmen¬
tation aux medicaments, en raison de la situation actuelle et dans l inlérct
'des Malades.
LES OfiDONSSNCESSERONTEXÉCUTÉESPftRDESPHftR53«C?ENS DIPLOMAS

hrr

FEUHES
Iqussouffrez
de maladies inifrieores, Slé(rit<-, Fi
bs'ome, IlémoiT gie», Suites de Cou- j
| ches, (ivai-iies, Tuiaours. Ferlcs |
blanches, etc.

REPRENEZ COURAGE
I car il fxi pméde ineomparnbie, qui a
| sauvé dt-s . . i malbeureuses lOudaai-
.léés a tm martyre perpêtuel, un reuiéd
simple et facile, qui vous g lérira söreruènt
saafi poisons ni opérai ion», c'est ia

JOUVENCEdeTAbbêSOURY
FI3.M8IES qui SOUFFKEZ aurif'Z-vous
essayè lous les trsiiemeuis s.-ns résultat,
que vous n'av* z pss le
■ii'olt de dêsespérer. el
vous devez. sans p us
mrder, faire uno cme
avoc Is JiUJVFXCE de
t'Abbé SOI KY.

La300ÜEHCE
lis1'üSsïiéSOURY
c'est lesalutdelo Femme
FKMMES qui SOF FREZ de Régies |
irrégulières, accompsgnees d duuleurs
uans le ventre et les reins ; dp Migraties, de
Maux d'Estomae, de Constipation, Vertiges.
Etourdissements, Varices, HCmorroïde-, >le.
Vous qui craigDeZ la Congesion, les I
ühaleurs. Vapeurs et tous les iccidenls)
du RETOUR D AGE. faites usage de la

IJOUVENCEdel'AbbéSOURY
qui vous guérira sürement.

Le flacon 3 fr. 50 dans loules Pfcarroacies
I 4 fr. 10 franco. Les 3 flacons 10 fr. 50
franco contre mandat-poste adressé Ph&rnia-
| cie (dag. OUiïONTIER. a Uouen.

(Notice ccntenant renseignements gratis )

BiENFAITSoarM.
IVIOT £T, OENÏiSTE

! 52. rue ae is Seurse. 17. rue töarie-Therese
RefaitlesDEHTIERSCASSESoumalMs aiüeurs
Reparations en 3 neures et. bem iet-s laaot ei
| bas livi-cs ea 5 heures
! Dents s tf. 50- Denis ae 12 pr Sf.-Denliers den
33 f.Dentiers haut et b8"lp HO D'fbf.aéiöOn' D'tOt
Mèlasmouveaus,Oenlierssansplaquenl Grochets
i ourniwHeur ae bd o.V UlOlli

Extractiongratuitspourtouslesiilitaires
JD■ I

SuErepösae Se.s es Savons. Vmaigres
H-Üee, Deums et Moruts

LEON PERSAG
6>-70f rue du Lycée (Têièphune 46!)

Futs v8d«s d'Iïfsile
ct'ÖUve cao jMee.

D (2935)
AVENDUE

Exiger ce portrait i
(Marqué Rèputèe) ^ ^

UVRAISON A VUE

M— R5fÏ-TST*8, Roe N onveile. —

A

OFFRED'EMPLGI-SLa Oor pagnip des Tram¬ways de Nantes inf ■rme
ceo* que ceU peut intéresser el qui sp iroii nt
eptes a rennlir i'empioi de receveur ou W liman,
q 'elle dispose actuellenoent d'un ce tain nombie
d'emplois de ce genre. — Eerire a ia Direction,
lloulevard National, A1V!ES DOlTl.o.V. en irdi-
rjuant les references q e l'on po-.-eoe. 'd e et la
si.ualion militaire. — Ot avis s'adress spi'ciaie-
ment aux réfugiés beiges et des dépaiteun nts
en»ahis, (3338)

li
S'adresser
villiers.

desGOCHERS-LIVBEUBS
dod raotiitisabies.

Sa' «ire : df fi fr. a 7 fr. 50.
la Laiterie de la Lezarde , è Monti-

(3357Z)

do la Vallés-d'&uge (lors crus)
Ancienne Waison L.Buclard
Bucliard., svctetsev*
5, ree d'Etrelal, 5

M. L. Buchard, prer.d êgaiement les coramande
114, rue J.-J. -Rousseau. D 2937)

II era g»I TW TA ITT
Fü TAILLES Ef'i GROS

«to la llépubiique, @8
A 1*1iV 51 5>F dans de bonnes conditions
1 Ïji AI f li li i''ouds'es. Tonnes, Demi¬

st i is Füls k liuile. Pipes a Ali-ool, Ar¬
magnac. Pris sur Piace cd iiorer a Domicile.

JD -7jv (25031

iïi
SEGRET'A HIAT de ia C'
Prix moaeré.

AUTOMOBILEdsVille
en trés bon ét at d'en-
tretien. — S'ad e*ser au
Génerale Transstlantique.

»—2js 130171

FAI1LLEHONORABLE
^rendrau en pension Fiuelieou Garc mnet, Fran¬
cais ou Eiranger. — Centre de la Vme.
Prendre t'adresse au bureau du journal (33Sêzt

J'ACHÈTE au comptant
Toutes marehandises, Settles,
Fonds (ie mitgaslns.

Faire offres VAM VELTHEM, bureau du journal.
3;U4Z)

Maison F. et G.RONIN
15, rue Casiinir Delavigae, 15, Le Havre

SPChoixds Pourneauz neufs et d'ooiasloa
Appareils de thauflfag-een tous genres
ftCHftT- ECHAWSE- RfcPARATIONSSOIGNÉFS
Pr ia défiant toule concur i ence. — Vtnlc exclusive
au comptant.
fin Hfimnnrlo ,,n Jeune Ilomme, de 16 è 18 ars,
vil UcillaiiUo connaissani ia funiislerie. (3359zj
a i —- — ■ --
Le plus simple et le moins citer est soaoent te melileut
tMïSSfa Irrégulai-icés
F ma Suppi essiou des Epoques

®l*a Brnvr 1 Ik R d Retour intalllibie

BREVETSDl CHAUFFEUR
Prix rnodéré iprix spp. a militaires et Beiges.
Cours mécaniques gratuits.
Gxrag-e : i, rue du Havre, Ste-Ad-esse en
face l'Oi troi). 11. !S l3it6zi

DSIIAITDE& llolbpo.
_ tres g #iwe. bosquet, jurdin.
il Conviendrsit a un«- fsmdle aisée

ay -ni cueval ou auto.ou bien pour oeuvre sociale.
Loyer pen Plevé.— S'adresser a M. LliH0UwG. rus
Thiers, a Bolbec. JD— 9n (27a z)

^TTXJS33S: JOTS33

;Edousrdiéthal
Ancien IVoiahe, Ancien Gr ffier nu Havre

RÉGISSEUR DE BIEN 5
HAVBE - 5, Due Enouord-Larue, 5 - HAVRE

FarrsmunsEDsdesdames•
aes ftègiet

Prix:2Ir.
Pb" GUILLOüET, i vl, r. Normanuieihd-Poluti. Havra

D 14127)

rsaUFFISSEAU
Sage-Femme de 1" Classa

SO, ItCE WK TOl'L, SO
Prend pensionnaire a loiite époque de grosspsse
Se charge d • t'enfant. Soigne uialadie d>s dames
Dousulte tous les jours de f A 4 heures.

D (2389)

LE

Ch -ix important de Maisons de Happart,
Pavilions, Ferme s, Ter rains è liAiir, Fonds
de Commerce, Achat de Nues ProuriéPs et
Usufeuits, Prêls hypothëaaires. Ilédaction de
Testaments et tous Antes sous seinys pri-
ves, Reglement de Successions, Portages.
Consultations graluites.

h VENDRE:
VÉR1TABLE OCCASION

rrïJfPTT flATJÏITniff ou Havre, construe -
uljiuilj rilïAliLUil lion récente, 6 piè-
ce-, jnruiuet. Prix 7.5'<u fr., dont 1.G00 comptant,
le resta antès la guerre.

ALOUER
APPARTEMENTMEDBLÉ"'SST-
m«is>.o moderne au centre öe la vdle.

de tï
avec 600 me-TRÉSBEAÜPAVILION**

tres uejarum. Prix i .6u0 fr.

S'adresser a l'Etude, de io heures a midi et de
14at7h>ures. 336}

*- (Autrefois 19 et 74 rue d'litreiat)
est transféré

31,RUEDEMETZ
ilL\Tll liÖ livrables le Jou»- même
1/Ei.« 1 Sliliu Reparations en 3 heures
Le Docteur WILLEMIN opère lui-mèma

SstraotioDBgrataitsspaarloa Militaï-es
JI&VDU062)

M

CA«I .-V.«i 1'

A.VILLEBROD
Régi33s\irdaBiacs

2, place des Halies-Centrales

MAGNiFiQüESOCCASIONS
PAVILIONSA VENDEE!
Qtiarlipr Sl-Vinrent-de Pau'. 6 belles pieces
C' lier, grand jardin. L hre a Pdques. Bonne
■onslruction. P; ix : ÏOOIM».
Quartier S'-Vinc Di de P ul, 6bel!esplèces.
Cive, lerrasse, belle viip sur ia nier. jardin
Hrix d'xca.jon : iS.üOii fr., 1/4 comn's* t
IVlil Pavilion »ansj« din,Sb llP<piéco-
eau ei gaz. > lu iruede i'Al as. Pnv 7,500 fr.
Pavilion dans une allee, 5 niéces. jardin
eau ei g -z. Prix : 7. «DO fr , 1/4 comptant.
Rue Tbiébaiit, S piècea, eau et sr z grand
jardin e lerrain vaul 16 000 Pnx 13 500 fr.
>i gnifltu -occasi in. 1/4 compta t.
Pavilion sieuf. quartier Sainte-Anne. 3 |
belles piecei Jardin. Toni a i'égout. Cave>
t,it>re de sudc. Prix : 14,0(10 fr. Ce pavilion
revient a 20.010. On trait* rait av> c 3.600 fr.
eomptaDt le resie en dix ans. On vend poui
•ause de depart du Havre.

!GHA.NDCHOIXDEPAVILT,ONS
u Graotlie, San io, Blevdie et Saints- /.aresse
avec grandes facilitt-s de payeuient,

MAISONSDE RAPPORTAVENDRE
Bonne Mais. in, revenu 1,200 fr.net.
Prix : 13.000 fr.
Unison frappé® d'alignement, avec Ter- |
ra'n, revenu i,3u0 fr. Occasion. — Prix :
M.500 fr.
Mois.in rue rt'Etretat, revenu 1,830 fr, -
Pi x : 'Jl.O. iO fr.
lUnbou quariier Notre -Dame, reronu
l.i'.i fr. II«I.— Prix : 48,000 fr.
Petiie 35 neon, revenu 4c0 fr. net. •
Prix : 4. 60S) fr.

FQSD8DECOMMERCE
Bon Fomis He Confiserie-l'&tiasei'ie
place d'un march". — Prix: «,000 1 .
Peu de loyer. Le vendeur se retire. Facilités ]
de payement.

Pu- iou« renseignements, s'adresser a
K Alfred VILI.UilUOI», retisseur debiens
2. pi ce «es H lbs Centrales, Le Havre.
Hi ooit tous les jours, de 9 heure.s a midi
ei de li heures a 19 heures; le diiuancbe,
de 9 heures a 11 b ures.

PRÊTS HYPOTHEC AIRES
3-4 1

TJPLO-E33STT
a acb.'ior de suite et
comp'ant
Pjtvillo :i de 5 «
6 i.iec 'a ave.- jardin,

v>v«s. de bonne construction, Prix : de
11 ■<15.000 fr., de i-référence quariier St
Vmeent-de-Panl on Ste-Anne.
S'-dresser a M.A.VILLEBHO».
régisseur de biens, 2, place des Halies Cen-
iraies. Le H»v e.
Prêi» Stypotbécfllres

SïE

JÖLÏPAVILLOM
Uleut.
S'adresser au niëine Cabinet.

a Vendee, a Graviile.
Grandes lacilitésde paie-

(31SO)

€AB5V(E*r

LVILLEBROD
Bégisseur d®Biens

2, p'aes dpsHa'Ies-Gentrales
KAVS4E

■HASaiFlÖÜTÖCCASIOll
JOLIPAVILIONHEUP

8.-,sr A
boulevard Mariiim , 8 belles pièces. arrière- ]
cuisine, cabinet be (oiU ite, sdte debains. ter
r sse, eau a lous les étages, jolie vue sm
In rinT. salie de billard. entrée charretière,
Mmdio. Ce pavilion a C'iflié 40 OOO' fr,, on
Irailerait a 27,uO() fr. dernier pr x 15.000 fr.
comptact. Libre de suite. Oa louer*it ,«00fr.
Vdeur locative 2,600 fr. Pour visiter su
lecdez-vous.

GCCtSlOX
PA VILLON

quariier Saint- Vincent do Paui, 6 pièae«
I j irdip, esu et gaz. Libre & Pdques, 1/2 comp-
laat. Prix 9,50d fr.

Poisr tons renseignements. s'adresser au
abinrt de 81. A. VILLEBliO >, régis¬
seur de biens, 2, place des Halies-Centraies,
Le Havre.

FBÊTS HYPOTHEC ASHES

A LOUER a Graviile
NEUF. confort mo¬
derne. Hi b lies pie¬
ces, caves, esu, g>z.

is Jardin. prés le'che
mi de fer et ia mme Nati nale. Loyer,
1 too fr. Libre de suite.
S'adresser s 31. Alfred VILL)<BROB. ré¬
gisseur de biéDs, 2 place des Hailes-Cen-
trales, Lp Havie.
PRÊT3 HYPOT 'ÉCA5RES

CAFÉ-DÉBÏTau Havre, a céder après décès,peu do loyer, prix doux.

BONNEBOULANGSHIE^eAVe
pieme piosperi e, peu da frais, a céder aprè< for¬
tune, avec grandes facilités de paiemenS a acque-
reur serieux
Pour tons renseignements, s'adresser a 35' POU¬
CH G f, huissier a Harfleur, (3368zi

A LOUER DE SUITE

mmoNniiRi.tjssrwr,j!
din, situ a SMHTE-AURESSE, avec eau. gaz, élec-
tricit", chanffjge ceulral. -erre, hunnderi", linge¬
rie. S'adresser le matin, 16, rue Michel- Yvon

12968)

.A. LOUER
Vaste Chambre sas*»*»
S'adresser au bureau du journal. (3346z)

ALOUERMSÜBLÉpavilLon
la, rue Guiuauuue-le-Couquersnt, <omposé de 9
ebnmbres. salons, salles è manger, cuisine, jardin
et dépendances. — S'sdrpss-r pour visiter, 8, rue
des Ormeaux, et pour trailer, Chez M. COTTARD.
38, rue du Docieur Cousture. i3333z|

^ Einde de &'* BARRIER, notaire a, Fauville.
Imprimeric du journal Ce Havre « • nvrnn pavilion conforiabie. a 600

» -gStii—- j 33. rue Fontenelle. i\ LUUbil metres do in ligne du Havre a
Uoueu. Cuauffage central. Jardin polager
S'adresser au notaire. 30.1.8,13 (2889)Admitiistvüieitr'DêieQué-Gêrcint : O ■Is A.\ 7ii) 1.1/5

imprime sur msenmes roiatives ae is Maison DERRIEY <4. 6 et 8 pagesi

VajtsrncustMftlreaeiiVüleitaH»n>m islegalisationdeiasignatarsO.RAKBOLET,appesst«-eaatre

PHARMACIE ZDS ±ra Oai.^.SSl£J

LEHAVRE20,Placedsl'Hötsl-ds-Vills,20 LEHAVRE
Le D'OR. vend le fflEILL EURMARCHE
c3Le l.'-^,X",x,,soi2LcZl.g3so3a'3..€e2.i.-t c3Lxl I-Iavre.
Ls PILOW :£D'03Fi. FAIT.' A LUX SEUL, dans una année, le
emm d'affairesde PLUSIEURS PHARMACIES RÊUNIES. !
1Le Z0i,0'^:t. ne vend que des produits 2S3O"0.ê3
cacliet et des première© marques.

Le ï^XX^OJ^ar ID'OH na vend qua les 322 3
C£"0.©ê3 en Spécialités et Eaus Minérales. XI n'a pas de contrefagons.

ï-e PSLOM Isa. pia©iMiêiae p Saa rmae i e
cl ti fïfrvjr© cfiii i\ii il y ai cll x an§, un Szr-
vies spécial pour ii tloia sai<6 i I © «i i © ai cles Oi'doii®
lift mees. Service fait par un Personnel d'élite.

Le P'HDON 33'OH, est la seul© Pharmacie du Havre agréée
par ip Syndicat des Grandes Pharmacies de France et des Colonies ; étant
de beaucoup la PLUS IMPORTANTE DE TOUTE LA REGION.-

FIluÖM ayasit mm© oi*gau* snif on
snodèlc a jSMiseil,©. q;nel«|"ties Initiate urs
cl© s^oMa siiccès.
Lo PILON D'OH -ZlfSb ^>£LS3 C^-O succar»
sale, xx<3 craint axieime concurrence et
c3,€3"ti€3XLt: tons records ; pour s'en convaincre,
il n'y a qu'a consulter les chiffres ci-dessous g-araniis authentiques.

CE QUI SE fa;
Cï

pendantune
QUI SE VEND
ieule Année

50,000 ORDONNANCESysentexêcufe
100,000 paquets de Tisane,k 0 fr. 10, y sont vendus, ce qui représente
2J,000 kilos de plantes diverses.

100,000 CACHETS KARL,

m

fff

121,000 paq. de Tisane,de 125 gr., 250 gr., 500 gr. et 1 kil., représentant
3£,«SOO kilos de plantes diverses.
SS, OOO fl. d'Extraits pr preparer soi-même un litre de vin médicamenteux,soit
2,OOÖ a litres d'extraits divers.
42,000 petites bouteilles d'Huilede ricin, de 15 gr. 30 gr. 45 gr. et GOgr., soit

une consornrnationannuelle de
1 ,SOO kilos d'huile de ricin extra, préparée k froid. y
4,OCM) kilos d'Huilede foiede Morue,vendue divisé en
- 3,«00 1/2 litres et 5&,t500 litres.
2,000 litres d Emulsion Delafonlaine, legrandpréservalifdes rhumes pendant

1'hiver.
-4L-S2S© flacons Spêcifique Ddafonlafne, le geulrernède infaillibiepour cors,

durillons, oeils-de-perdrix,etc., etc.
S s5,S*0>© paquets d' 4cideborique,de 35, 125,250, 500gr. et 1 kil., ce qui fait
4,nO<) kilos d'acideborique.

S3,000 boites d'Amidonstèrilisé,en poudre impalpable, ce qui porte a
kilos la vente annuelle.

3 1 ,000 paquets de BicarbonatedeSoude,de 50, 125, 250, 500gr. et 1kil., soit
4,SOO kilos de bicarbonate de soude, chimiquernentpur. - —
49,000 flaconsde Glycerine,de 30, 45, 60, 90, 125, 250 gr., 1/2 lit. et lit. au total

kilos de ghcérine anglaise,chimiquernentpure.
SO, OOO boites de Vaseline,pure ou boriquée, a 0 fr. 10.
4»,000 boites de Pastilles,a 10, §0, 30 et 40centimes,soit
y,Siso kilos de bonbonset pastillesdiverses.
SOO,ÖOO bouteillesd'Eauxminéralesdiverses,représentant
4,fK>0 caissesou un cbargementde 1SOO camions.
130,000 flaconsou boites de Spécialités diverses.

Fi-udult esséntiellemrat FJ1A ."VCAIS,
calmuni iufailiibie (te ('élément Couleur

Nous ar rê tons celie lisle , la continuer serait superflu. Aussile l*ïï>.0?^r IVOïl,
dont l'importanceest unique au Havre, a une énormeclientèlequi s'étend duns les arrondissement®
du Havre,de Pont-l'Evêqueet de Pont-Audemer.

LePiLOlD'ORatoujoorseueiauratoujoursooiuiiibdevise; BIERFAIREEILAISSERBIRE


